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INTRODUCTION
L'inventaire carcinologique du littoral de l'Indochine n'a guere fait
l'objet encore que de travaux incomplets de Marc ANDRE1) et SERENE2) et
interessant les especes les plus courantes. Le premier auteur signale 37
especes correspond ant it 25 genres et le second 120 especes correspondant
it 64 genres. Une recente publication de Mr DAWYDOFF3) donne une liste
d'environ 300 especes de Brachyures d'Indochine. Les collections corres-
pondant it ces listes sont dispersees ou conservees dans des Musees metro-
politains. L'Institut Oceanographique de Nhatrang a entrepris depuis
1949 l'etablissement d'un inventaire de la faune marine du Viet-Nam avec
reference it ses collections conservees it Nhatrang. La collection contient
environ it ce jour 250 especes de Brachyures. Sans attendre la publication
du catalogue, qui ne sera guere qu'une liste, les especes rares, et done
particulierement interessantes au point de vue systematique, font l'objet
de notes au fur et it mesure de leur etude; telle la presente note.
Beaucoup des especes de Brachyoures de la Faune Indo-Pacifique (en
particulier les types) sont dispersees dans divers Musees d'Europe ou
cl'Amerique. Leur etude, faite il y a de nombreuses annees (20, 50, souvent
80 ans), appelle une revision; de nouvelles recoltes peuvent seules dormer
toute sa valeur it cette revision. C'est dans ce sens que des recoltes sont
conduites par l'Institut Oceanographique de Nhatrang, generalement
dans la baie de Nhatrang, soit it maree basse sur le littoral, soit par des
chalutages ou draguages sur les fonds entre 5 et 20 m: on retrouve, comme
1) 1931. Marc ANDRE. - Crustacea decapodes provenant de l'Institut Oceano-
graphique de Nhatrang. Bull. du Mus., 2e ser., T. 3, No. 7, p. 638-650.
2) 1937. R. SERENE.- Inventaire des invert ebr es marins de l'Indochine (Iere
liste). 30e Note de l'Institut Oceanog. Nhatrang.
3) 1952. C. DAWYDOFF.- Contribution a I'etude des invertebres de la faune
marine benthique de l'Indochine. Bull. Biologique de France et Belgique, Suppl. 38.
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c'est le cas des especes etudiees dans cette note, dans cette zone assez
mal explores des formes qui n'ont ete que tres rarement signalees,
On s'est limite dans cette note aux especes rares et insuffisamment
decrites des collections de l'Institut Oceanographique de Nhatrang de la
famille des Leucosidae. Toutes, sauf une, appartiennent a la sous-famille
des Ebaliinae; une note ulterieure etudiera les especes de la sous-famille
des Iliinae; on a joint cependant une espece de cette sous-famille a la






J'adopte d'une maniere generals pour l'etude des Leucosidae, sa diag-
nose, sa division en trois sous-familles Ebaliinae, Iliinae et Leucosinae
et la repartition des genres dans ces sous-familles, les conclusions du
travail de IHLE(1918) sur les Leucosidae du Siboga. Les remarques de cet
auteur sur l'aspect insuffisant de cette actuelle classification incitent a
apporter des precisions nouvelles sur la situation des genres et de leur
especes dans leurs sous-familles. Le rapprochement dans la meme etude
de Nucia modesia de la sous-famille des Ebaliinae avec Ramdallia gla,ns
appartenant a celle des Iliinae, veut attirer l'attention sur la differen-
ciation de formes qui paraissent voisines a premiere vue. Les diagnoses
de nombreux genres (Nu cio. et Romdollia dans le cas cite) sont encore a
l'heure actuelle nettement insuffisantes; celles de nombreuses especes de
ces genres egalement. La publication de descriptions plus compluetes des
especes, confrontant les observations des auteurs avec de nouvelles basees
sur l'examen de nouveaux specimens est necessaire avant de tenter toute
revision generals des divisions de la famille des Leucosidae: genres et
sous-familles. La presente note constitue un element de preparation a ce
travail.
Sous-famille EBALIINAE
Les genres de cette sous-famille sont caracterises d'apres IHLE (1918)
par: "l'extremite anterieure de la caverne buccale depassant en avant le
niveau des bords anterieurs de la region pterygostomienne, L'epistome et
les lobes infraorbitaux sont generalement bien developpes, Il y a un espace
distinct entre les bords du plan cher de l'orbite et le bord libre de la
caverne buccale. Les chelipedes sont de forme normale, les doigts n'etant
pas specialement depresses et allonges". ••








Il n'existe a ce jour de cle de separation de ces differents genres que
celle de SAKAI(1939) qui ri'interesse que les genres: Ebalia, Praebolia,
Merocruptus, Acieomorpha, Oreophorus, Heteronucia. Je ne crois pas utile
de la reproduire. Elle accorde une grande importance comme caractere
distinctif a la disposition des orbites, antennes et antennules (text-fig. 8,
p. 103); si elle constitue l'essai le plus valable, elle est incomplete et
appelle des precisions, peut-etre des rectifications; comme IHLE (1918),
je trouve un flagelle antennaire sur mes specimens d'Oreophorus. Je ne
suis actuellement en mesure ni de la completer, ni de la modifier. De
meilleures descriptions des especes sont auparavant necessaires. J e note
seulement, dans les genres ne f'igurant pas a la cle de SAKAI,que Atlantotlos
et Speleophorus sont voisins d'01'eophor-us, Uhlia et Lithadia d'Acteo-
morpha; je rapproche Nucia d'Ebolia, Praebolia, Merocruptu« et Hetero-
nucia, bien que SAKAIait separe ce dernier genre des trois autres
ci-dessus cites pour le rapprocher d'01'eophorus; point sur lequel je
reviendrais en etudiant le genre Nucia.
Genre Actaeomorpha MIERS 1878
1878. Aciaeomorpha, MIERS, J ourn. Linn. Soc. Zool. 13 : 184.
1879. Lithadia (pars) HASWELL, Proc. Linn. Soc. N.S. Wales 4 : 57.
1882. Actaeomorpha, HASWELL, Catalogue of the Australian Stalk and sessile eyed
Crustacea, p. 183.
1896. Actaeomorpha, ALCOCK, J. A. S. Bengal 65 : 172.
1918. Actaeomorpha, IHLE, Siboga-Exped. 39b 1 : 208, 308.
1935. Actaeomorpha, EDMONSON,Occas. papers of the Bernice Bishop MuseUJ11 10,
No. 24 : 19.
1937. ActaeomM·pha., SAKAI, Sci. Rep. of the Tokio Bunrika Daigaku 3, suppl. 2 : 114.
D ia g nos e: Le cephalothorax granuleux est convexe avec les bords
antero-lateraux arques, comme dans les cancroides. Le front large et lege-
rement concave anterieurement est peu projete en avant. Les antennes
ont leur article basal fusionne avec la paroi interne de l'orbite dont le
bord est de ce fait presque complet; le flagelle est tres petit; la cavite
orbitaire grande est presque entierement bouchee par le pedoncule oculaire,
la cornee etant presque completement cachee par les parois externes de
,
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l'orbite. Les antennules sont obliques. La cavite buccale est plus large
et moins nettement triangulaire que d'habitude dans les Oxustomaia. Le
maxillipede externe ferme completement la caverne buccale; le merus
triangulaire, un petit peu plus court que l'ischium, a environ les deux tiers
de sa longueur mesuree sur le bord interne; l'exognathe etroit et avec son
bord externe faiblement courbe, presque droit. Les pattes marcheuses
sont courtes; leur merus replie est plus ou moins entierement cache sous
les bords de la carapace. L'abdomen du male est a sept segments, les deux
derniers plus longs que le precedent, le telson triangulaire; I'abdomen
de la femelle a six segments visibles. Le cephalothorax est couvert sur ses
faces dorsales et ventrales de tubercules arrondis qui lui donnent une
apparence rugueuse rappelant les morceaux de coraux morts au milieu
desquels ces crabes vivent. Des sillons et depressions, plus ou moins larges
et profondes et plus ou moins nettes, separent les regions de la carapace.
Sit u at ion et e s p e c e s dug e n re: MIERS (1878) distingue le
nouveau genre de son proche allie OreOph01"USpar: 10 les pattes ambula-
toires qui, lorsqu'elles sont repliees, ne sont pas dissimulees par une
extension des bords postero-lateraux de la carapace; 20 les segments de
I'abdomen qui sont distincts; et decrit l'espece type du genre l'Ac. erosa.
HASWELL (1879) decrit sous le nom de Lithadia sculpto. une forme
que lui-meme (1882) rapporte au genre Actaeomorpha sous le nom
d' Ac. scubpia. ALCOCK(1896) cree deux nouvelles especes Ac. -m01'U-met
Ac. lapiUulus. LAURIE(1906) separe de Lithadia sculpta (= Aciaeomorpha
sculpta) sous le nom de Lithadia sculpta var. aglypha, une variete dont
IHLE (1918) fait une espece separee sous le nom de Actaeomorpha aglypha.
IHLE (1918) classe dans le genre les especes suivantes:
Ac. erosa MIERS, Ac. morum. ALCOCK, Ac. sculpto. (HASWELL), Ac.
aglypha (LAURIE) et cree la variete nouvelle Ac. aglypha var. anqulat« .
.EDMONSON(1935) ajoute une nouvelle espece Ac. punctaia. BOONE(1934)
decrit une nouvelle espece Ac. alone.
Les especes d1..1genre sont done:
Ac. erosa MIERS 1878
Ac. sculpta (HASWELL) 1878
Ac. morum. ALCOCK1896
Ac. lapilluLus ALCOCK1896
Ac. agl?lpha (LAURIE) ] 906
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La cle suivante de determination des especes d'Actaeomorpha est
celle de EDMONSON(1935) legerement modif'iee :
A. carapace profondernent grelee et erodee . A. erosa
AA. carapace non prof'ondement grelee et erodee
B. Vne rainure parallele aux bords lateraux encerclant la carapace;
regions definies, limitees par des sillons.
a) la rainure encerclant la carapace est separee de la bordure par
un large bord ; le second des quatre lobes arrondis de la bordure
later ale bifide . Ac. sculpta
aa) la rainure en cercl ant la carapace etroitement pres de la bordure
(aucun lobe de la bordure laterale bifide?)
h) sillons paralleles de part et d'autre de la region cardiaque paral-
leles, s'etendant en avant de cette region et se terminant environ
au milieu de la carapace.
c) la rainure encerclant la carapace non angulaire dans sa course
Ac. aglyplw
cc) la rainure encerclant la carapace angulaire dans sa course.
Ac. aglypha var. arundato.
bb) sillons de part et d'autre de la region cardiaque non paralleles,
s'etendant en avant de cette region et ne se terminant pas
environ au milieu de la carapace.
d) quatre lobes angulaires sur les bords lateraux, regions separees
par de profondes entailles faites par les rainures. Ac. morum
dd) trois lobes angulaires sur le bard lateral; regions separees par
des rainures peu profondes . Ac. lapillulus
BB. Pas de rainures paralleles au bord lateral qui encercle la carapace;
regions non nettement definies it leurs limites par des sillons .
Ac. punctata
Seule l' Ac. aloae BOONEne figure pas dans cette cle de determination.
His tor i que: MIERS (1878) cree le genre Aciaeomorpha. pour un
specimen d' Australie: Actaeomorpha erosa. La plu part des 8 especes du
genre ne sont connues que par un petit nombre d'exemplaires. Les auteurs
ant signale it ce jour:
Ac. erosa MIERS (1878) - 1 specimen .<3, Port Curtis, Australia.
CHILTON (1910) - plusieurs specimens Iles Kermadec, Nouvelles
Zelande.
BOUVIER(1915) - Ile Maurice.
STEBBING (1920) - 1 specimen, Baie de Durban, Afrique du Suo.
EDMONSON(1921) - 1 specimen jeune, d'Ile d'Ocean (Hawaii).
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EDMONSON(1923) -1 specimen jeune, Molokai (Hawaii). •
(1933) - plusieurs specimens, Oahu (Hawaii).
SAKAI(1937) - 1 femelle, Tora Okinosmia (Japon).
AG. scuipta. HASWELL(1879) - 1 specimen, ne Fitzroy.
LAURIE(1906) -1 specimen, Mer Arafura; 1 specimen, Mers Orien-
tales.
AG. morum ALCOCK (1896) - 2 specimens, cote du Ganjan, Golfe du
Bengale (India).
CHOPRA(1934) - 1 specimen, Golfe du Bengale (India).
SAKAI(1937) - 1 specimen c, Japon.
AG. lapillus ALCOCK(1896) - 4 specimens, au large de Ceylan.
AG. aglypha LAURIE (1906) - 1 specimen (jeune, Golfe de Manaar).
AG. aglypha var. angulata IHLE (1918) - 1 specimen, Banda.
Ac. punctate EDMONSON(1935) - plusieurs specimens, ne Kure, Oahu,
iles Christmass, conserves au Bishop Museum a Honolulu.
AG. alvae BOONE(1934) - 1 specimen c, iles de la Societe, conserve au
Vanderbilt Mar. Museum.
On connait done une dizaine de specimens d' AG. erosa, moins de 5 de
AG. scubpta, AG. 11wrum, AG. uupillus, AG. pumctcda, un seul de AG. aglypha,
AG. aglypha var. anqulaia, AG. uluae et 5 formes sur 8 n'ont ete observes
que par un seul auteur. Si on ajoute que les descriptions et figurations •
des auteurs sont souvent insuffisantes, on saisira l'interet de l'etude des
specimens d'AG. 11W1"'t~mde l'Institut Oceanog raphique de Nhatrang.
Actaeomorpha morum ALCOCK1896 (fig. 1, 2, pI. 7).
1896. Actaeomo?'plw ?IW1'U?1tALCOCK,JOUI·n. Asiat. Soc. Bengal 65 : 172, pl. 8, fig. 3.
1899. ALCOCK, Illust. ZooI. Invest. Crust., pI. 28, fig. 4.
1934. CHOPRA,Rec. Ind. Mus. Calcutta 36 : 480.
1935. EDMONSON,Occ. papers of the Bernice Bishop Mus. 10,
No. 24: 20.
1937. SAKAI, Sci. Rep. of the Tokio Bunrika Daigaku 3, SuppI.
2 : 116, fig. 13.
D i a g nos e: La carapace plus large que long ue, subovale est forte-
ment convexe; la surface entiere du corps et des appendices est etroitement
couverte de granules vesiculeux lisses, en forme de perles. Les regions
branchiales, gastro-cardiaques et intestinales sont completement separees
par des sillons profonds et larges dont les bords sont sculptes. Le front
est epais, large, legerement prolongs en avant des yeux, presentant ante-
rieurement une inflexion mediane ; il est posterieurement reuni a la region
gastrique par un pont etroit. Deux sillons longitudinaux obliques separent •
la region gastro-cardiaque ~n forme de triangle aigu des regions branchia-
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les plus ou moins reniformes, et un sillon transverse la separe de la region
intestinale semi ovale. Le bord posterieur de la carapace, aussi large et
aussi epais que le front, est proj ete legerement en dehors de la ligne
generals de la carapace; il est epais et legerement courbe. Les bords
lateraux presentent de chaque cote quatre lobes granuleux. Les orbites
visibles en vue dorsale sont circulaires et completement separes des fos-
settes antennulaires. Le bord infra-orbital est en contact etroit avec le lobe
frontal. L'article basal de l'antenne est soude avec le lobe infra-orbital,
mais le flagelle de l'antenne est distinct.
Les chelipedes et les pattes sont couverts de granules vesiculeux et
lisses sur la face inferieure, epineux sur la face superieure ; ces granules
sont coniques, pointus sant etre aigus, Sur la derniere paire des pattes
ambulatoires les bords posterieurs portent aussi des tubercules en pointe.
Les pattes ambulatoires sont courtes et epaisses avec un dactyle tres
faiblement poilu, et sont quelque peu cachees par la carapace quand elles
sont repliees. Les chelipedes ont environ la longueur de la carapace, les
doigts etant environ aussi longs que la main; les tubercules sur les doigts
sont alignes en rangees convergeantes vers leur extremite distale.
L'abdomen du male etroit, tr iangulaire et ne couvrant qu'une partie
(un tiers environ) de la surface du sternum est a sept segments distincts;
le telson est tres long et etroit. L'abdomen de la femelle est a sept seg-
ments dont six seulement sont visibles; leurs bords lateraux portent une
frange de soies; il occupe presqu'entierement la surface du sternum et
s'emboite dans une colerette tres saillante f'orrnee par les bords du sternum
a leur jonction avec l'abdomen. Sur le male, comme sur la femelle, l'abdo-
men et le sternum sont couverts de granules arrondis.
Sit u at ion de l'e s p e c e: D'apres la cle d'EDMONSON(1935) les
caracteres specifiques d' Ac. 1norU1n sont: 10 une carapace non profonde-
ment grelee et erodee ; 20 une rainure parallels aux bords lateraux de la
carapace; 30 cette rainure pres des bords, aucun lobe de cette bordure
bifide; 40 les sillons de part et d'autre de la region cardiaque non paralleles
s'etendant en avant de cette region et ne se terminant pas environ au
milieu de la carapace; 50 quatre lobes angulaires sur les bords lateraux,
les regions separees par de pr ofondes entailles faites par les rainures.
Les caracteres de mes echantillons correspondent assez exactement it
ceux des auteurs pour que je les rapporte sans reticence aucune a l'espece.
La forme des lobes des bords lateraux de carapace appelle cependant
quelques precisions, En effet, la cle de determination des especes d'Actaeo-
morpha. d'EDMONSON(1935) donne comme un caractere propre a Ac. scubpta
(HASWELL): "le second des quatre lobes arrondis de la bordure laterale
r:
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bifide". Le deuxieme lobe de mes specimens presents une inflexion med ianr,
qui le divise en deux. L'importance exacte decette inflexion comme ea-
ractere specifique d'Ac. sculpta parait difficile a evaluer. HASWELL(1880)
ecrit : "bords lateraux avec quatre dents arrondies, dont la seconde est
bifurquee ; sa figure (pl. 6, fig. 5) bien qu'insuffisante ne montre rien a
ce sujet d'essentiellement different de celle d'ALCOCK(1896, pl, 8, fig. 3)
et de celle de SAKAI(1937, fig. 13) pour Ac. morum avec lesquelles con-
cordent mes propres specimens. Le caractere bifide ou non du 2° lobe des
bords lateraux de la cle de determination d'EDMONSON(1935) me semble
avoir ete etabli uniquement d'apres les textes des auteurs sans que des
specimens d'Ac. morurn. et d'Ac. scuipio. aient ete directement observes
et compares. Il est insuffisant pour separer Ac. sculpia et Ac. ?1WTU1n;
je penserais d'ailleurs volontiers qu'il s'agit de la merne espece, Outre le
specimen d'Ac. sculpta decrit et figure par HASWELL(1880), dont je con-
sidere la determination comme douteuse (i] l'avait determine d'abord
comme Lithadia sculpta), on ne connait seulement que deux autres speci-
mens signales par LAURIE(1906) et qui seraient conserves au British
Museum d'apres cet auteur.
SAKAI(1937), de son cote, ecrit que sur son specimen d'Ac. ?1WTUm les
deux lobes anterieurs (antero-lateraux) des bords de la carapace sont plus
grands que les deux poster ieurs (postero-lateraux). L'examen de mes
specimens montre qu'il est difficile d'estimer l'importance respective de
ces lobes les uns par rapport aux autres, si on ne porte attention au fait
que la carapace est sur sa face superieure fortement (bombee) convexe;
selon qu'on l'examine inclines en avant (le front en bas et le bord pos-
terieur releve) ou inclinee en arr iere (le front releve et le bord posterieur
abaisse) le pourtour des lobes change de forme. La comparaison des figures
1 et 2 de la pl. 7 correspondant a ces deux positions d'un meme echantillon
(un male de 5 mm), montre bien ce fait: sur la figure 1, les deux lobes
medians ont le plus d'importance; les lobes anterieurs et posterieurs
paraissent de taille moindre. Sur la figure 2 le meme fait s'accentue, mais
le lobe anterieur prend plus d'importance; a noter aussi que l'inflexion
mediane, qui marque le second lobe antero-lateral, n'est guere nette que
du cote gauche. Sur la figure 5 de la pl. 7, qui represents une femelle de
7 mm dans la meme position que la figure 1, c'est-a-dire inclines en avant,
on retrouve la meme importance des deux lobes lateraux, mais les deux
autres lobes anterieurs et posterieurs paraissent comparativement mieux
developpes que sur le male.
Des cri p t ion des e ch ant ill 0 n s: Je rapporte a Ac. moruni
deux specimens de la collection de l'Institut Oceanographique de Nhatrang :.
•





E. 18637, 1 male de 6.2 mm de large et 5 mm de long,
E. 18849, 1 femelle de 8.5 mm de large et 7 mm de long.
La femelle E. 18.849 est para sitee par une sacculine.
_ Mes specimens permettent de completer divers details de la diagnose.
Les regions et sillons de la surface dorsale du cephalothorax, les cheli-
pedes et pattes ambulatoires, la cavite buccale et les fubercules du test,
seront plus specialement examines.
Un schema (fig. 1) des sillons, depres-
sions et regions de la surface dorsale,
montre une region frontale, une bordure
laterale divisee en quatre lobes, une region
branchiale, une region gastro-cardiaque,
une region intestinale et une bordure
posterieure.
Je ne reviens pas sur l'importance
respective des lobes lateraux sinon pour
noter que le 3° (postero-lateral) corres-
pond it l'extremite arriere de la region
branchiale, qu'il marque d'une inflexion
correspondante de l'autre cote du sillon.
De meme le 4° lobe (postero-lateral) cor-
respond au niveau de la region intestinale.
Les sillons qui separent les regions de la
carapace sont mieux marques, compara-
tivement plus larges, sur le male que sur la femelle; les tubercules it
l'interieur des sillons son, beaucoup plus petits que ceux des regions
surelevees de la carapace; cette difference est moins fortement marquee,
quoique toujours tres nette sur la femelle. La bordure des sillons sur
les regions est marquee par une crete continue plus elevee que les tuber-
cules eux-memes qu'elle englobe.
Les doigts du chelipede sont sensiblement de meme longueur que la
paume mesuree it l'origine des doigts : la paume est sensiblement aussi
large que longue ; le doigt fixe du propodus est beau coup plus large que
celui du dactyle et legerement plus court; le doigt du propodus est plus
nettement carenee longitudinalement, les carenes etant constituees de
rangees de tubercules; la crete superieure (extern e) du dactyle est legere-
ment epineuse it son origine; la crete inf'erieure (externe) du doigt fixe
est plus lisse; les bords internes des deux doigts sont armes de dents




Fig. 1. Actaeomorpha 11!01'U1n
ALCOCK 1896. Schema des sillons
et regions de la surface dorsale du
cephalothorax: F. region frontal.-
e.G. region cardio gastrique.- B.
region branchial e.- I. region intes-
tinale.- O. orbite.- 1.-4. lobes an-
terieures, antero-lateral, postero-
lateral, posterieur des bords
lateraux de la carapace.- 5. lobe
postevieur du bord de la carapace.
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Sur les carpus, propodus et dactylus des chelipedes de .la femelle, les
tubercules sont beaucoup plus vesiculeux, moins spinuleux, que sur ceux de
male. Les extremites des doigts du dactyle et du propodus se croisent
quand iIs sont ferrnes.
Les merus, carpus et propodus des pattes ambulatoires sont garnis de
tubercules sont certains sur le bord superieur sont en pointe mousse; mais
la 5e paire porte aussi des tubercules identiques sur son bord inferieur,
merne sur le merus. Les dactyles des pattes ambulatoires sont styliformes,
courts et portent sur leurs bords anterieurs et posterieurs quelques soies.
La face ventrale granuleuse porte des tubercules legerement coniques
arrondis. Sur le male, la region sternale thoracique saillante par rapport
a 1'abdomen est, dans sa partie anterieure, encore plus saillante par rapport
a la region buccale et pterygostomienne. Ces regions etant egalement
couvertes de tubercules, y compris l'exognathe et l'endognathe du 3°
maxillipede ; l'exognathe est seulement un peu plus court et un peu moins
large que l'endognathe; le merus de ce dernier est environ un tiers de
l'ischium. SAKAI(1934) donne (text-figure 8 c) un schema de la disposition
dans Aciaeomorpho. de l'orbite, de l'antenne et de la fosse antennulaire.
Sur mes specimens, le bord de l'orbite est complet et le flagelle de l'antenne
tres petit est tres difficilement visible.
Apropos d'Ac. eTOSC~ MIERS (1878) ecrit : "les yeux dont la cornea est
rudimentaire (et presque cachee, dans le specimen que j'examine par les
parois externes de l'orbite) sont peut-etre inutilises (useless) comme
organe de vision". Je precise done que dans Ac. morum la cornee bien deve-
loppee semble fonctionnelle quand l'oeil se redresse et sort de l'orbite;
mais le pedoncule oculaire ferme l'orbite, comme un opercule, quand l'oeil
est replie dans l'orbite; la face externe correspond ante du pedoncule
oculaire est granuleuse, comme l'est egalement le premier article de l'an-
tennule qui ferme la fosse antennulaire.
BOUVIER (1915) ecrit, apropos d'Ac. erosa "les granules qui semblent
former la surface du test sont en realite les chapeaux de champignons a
court pedoncule, un intervalle traverse de colonnettes (qui sont les pieds
des champignons) separe cette face composite de la vraie face, qui est
profonde et donne naissance aux champignons". L'examen de mes speci-
mens corf'irme cette observation; les regions saillantes de la surface dorsale
semblent en particulier correspond re a un developpement plus grand des
tubercules en forme de champignons. Si l'on regarde en vue laterale le
bord d'une de ces elevations, on remarque qu'au moins a cet endroit les
colonnes qui supportent les chapeaux des champignons ne laissent aucun
espace entre elles; les chapeayx reunis par leurs bords ont leurs somments
•
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aplatis ou coniques (fig. 2 : 1, 2, 3). A la limite des sillons, le bord externe
des tubercules constituant la bordure se developpe en une margelle qui
surplombe le creux du sillon. Selon les regions et zones. de la carapace
01). trouve des tubercules a diff'erents stades de developpement que j'ai
schematises (fig. 2 : 1, 2, 3). Dans certaines regions du corps, en parti-
culier a la face dorsale du carpus des chelipedes, les bords des chapeaux
des champignons poussent des diverticules radies qui donnent a l'ensemble
du chapeau en vue verticale un aspect etoile (fig. 2 : 4). Dans d'autres
regions, a la face ventrale des merus des chelipedes les tubercules sont
erodes et uses jusqu'a la base du pied de la colonne; la surface du test
est alors marquee par des creux arrondis correspondant aux emplacements
des tubercules arraches (fig. 2 : 5). On trouve encore des dispositions
variables, correspondant aux divers stades de developpement de tubercules





Fig. 2. ActaeomoTpha m01'U1n ALCOCK 1896. 1.-3. schemas des tubercules en forme de
champignons de la carapace: .
1. coupe verticale des tubercules moritrant : a. la colonne, b. le chapeau, c. I'es-
pace entre les colonnes des tubercules.
2. meme coupe verticale mais de tubercules a gauche G, d'une region renflee
(region branchiale), a droite D a I'interieur d'un sillon separant des regions
renflees.
3. vue frontale des tubercules constituant la bordure d'une region renfl ee a la
limite du sillon. A remarquer que les colonnes des champignons se touchent,
ne laissant aucun espace entre elles, et ont sensiblement la meme importance
que les chapeaux, ce qui n'est pas le cas d'ordinaire.
4. et 5. photos en vue verticale des tubercules du test sur la face dorsale du carpus
(4.) et sur la face ventrale du merus (5.) Dans la photo 4. a remarquer les chapeaux
~l bordure etoilee des tubercules, dans la photo 5. les tubercules arrachees ou uses,
il ne reste que les empreintes du pied de leur colonne.
His tor i que: ALCOCK (1896) cree l'espece pour deux femelles, de
"Ganjan Cost (India)", recoltees par "l'Investigator" sur un fond de 28
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it 30 brasses de sable et debris coquillers; le plus grand specimen avait •.
10 mm de long et 12 mm de large. IHLE (1918) cite l'espece d'apres ALCOCK.
CHOPRA(1934) signale une femelle de 10 mm de long et de 12.5 mm de
large recoltee it l'embouchure de la riviere Hougly par 20 brasses sur un
fond de sable probablement mele de coquilles par le bateau "Lady Fraser"
en 1923. EDMONSON(1935) cite l'espece d'apres ALCOCK.SAKAI(1937) cite
du Japon, recolte sur un fond de sable vaseux de 150 m, un specimen male
de 8mm de long et de 9 mm de large.
On ne connaissait done que quatre specimens, 3 ·SJ et 1 O. Les deux
specimens de la collection de l'Institut Oceanographique de Nhatrang, un
male et une femelle dont les dimensions ont ete donnees plus haut ont ete
recoltes it Nhatrang dans la baie de Cauda. Ils proviennent de dragages
eff'ectues par le bateau du laboratoire sous la direction de M. MARCHE
MARCHADsur fond de sable mele de coquilles de 17 a 20 m, l'un en Mars,
l'autre en Avril 1951 (Rte, 1.270 et 1.276 de I'LO.N.).
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D i a g nos e: La carapace semielleptique ou subpentagonale est plus
large que longue avec les bords lateraux tres dilates et ondules ; leur
elarglssement posterieur constituant de chaque cote au dessus des pattes
ambulatoires un prolongement clupeiforme qui rappelle celui des Calap-
pidae. Elle est souvent symetriquement erodee. Sa surface dorsale rugueuse
est plus ou moins entierement recouverte de granules et de protuberances
en forme de champignons, qui parfois se soudent entre elles. Une partie
plus ou moins etendue de la region branchiale est convexe; parallelement
aux bords lateraux court un sillon creux ou bien cette region est seulement
concave. Les regions gastro-cardiaques et intestinales sont ordinairement .'
renflees et separees entre elles par des creux plus ou moins marques. Le
,.
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front est etroit et saillant, fortement incurve et releve vers le haut et les
orbites sont presque situes sur sa face inferieure. Les yeux sont petits
et l'anneau orbital est complet; l'article immobile de l'antenne separant
l'orbite de la cavite antennaire etant soude dans la paroi. Le flagelle
aritennaire quoique tres petit existe. L'antennule est repliee tres oblique-
ment sous le front. La forme generale de l'epistome est triangulaire, mais
moins marquee que c'estIe cas d'ordinaire dans les Leucosidae. La suture
carapaco-sternale est courte. L'exopodite du 30 maxillipede est plus etroit
que l'ischium de l'endopodite, qui a presque le double de la longueur du
merus. Les pattes ambulatoires, courtes avec un dactyle styliforme tres
petit, sont en partie ou completement recouvertes par les prolongements
lateraux de la carapace, quand elles sont repliees. Les chelipedes massifs
ne sont pas beau coup plus longs que la carapace; la main est courte et
large, les doigts de la pince comprimes et finement denteles, Les doigts
plus longs que la paume sont incurves vers l'interieur et reunis ensemble
prennent la forme d'une cuillere, a concavite tournee vers l'interieur ; le
doigt immobile etant plus large que le mobile. L'abdomen du male est a
3 segments, celui de la femelle a 4; l'abdomen du male etant triangulaire
aigu, celui de la femelle ovale.
Division du genre:
MIERS (1884 : 225) et ALCOCK(1896 : 175) notent les etroites rela-
tions qui unissent les deux genres Oreophorus RUPPELL 1830 et Tlos
ADAMS& WHITE 1848. IHLE (1918) met Tlos (1848) en synonymie avec
Oreophorus (1830). Il remarque que si les formes tres specialises de Oreo-
phOTUSruqosus et Tlos murioer etaient tres diff'erentes quand on a cree les
deux genres, on a decouvert depuis des formes de passage, telles que
T. angulatus RATHBUNet T. laiu» BORRADAILE,qui unissent les deux genres
et pour lesquelles IHLE (1918) cree un nouveau sous-genre Oreotlos. Pour





pour lesquels j'etablis d'apres les caracteres donnes par IHLE la cle SUl-
vante de determination:
A. Bords lateraux sans fissure
1. La carapace est groissierement couverte avec des granules comme
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2. La carapace est a peu pres lisse a l'oeil nu, sans sillons parallels _
aux bords de la carapace . O. (Oreotlos)
B. Quatre fissures sur chaque bord lateral de la carapace
3. La carapace est parfaitement lisse et sans sillons paralleles aux






Le genre contient 12 especes et une variete :
1. Oreophorus (Oreophorus ) horridus RUPPELL 1830









(Tlos) petraeus A. MILNE EDWARDS1837








D i a g nos e: La surface dorsale de la carapace fortement granuleuse
porte un silIon parallele aux bords lateraux, mais pas de fissure sur ces
bords, Sur les adultes le sillon parallele peut etre partiellement ferrne
par le developpement des tubercules en forme de champignon qui s'entre-
melent et se reunissent a leur partie superieure, dormant plus ou moins
un toit au sillon et le transformant en tunnel. Outre le sillon parallele aux
bords lateraux, des depressions separent entre elles les regions intestinales,
cardiaques, branchiales; ces dernieres sont renflees et concaves dans la
partie centrale, mais dans leurs parties laterales sont toujours nettement
convexes. Le developpement des tubercules dans les depressions separant
les regions rend parfois sur les adultes ces depressions plus ou moins
indistinctes. Les bords lateraux du cephalothorax, legerement releves vel'S
le ha ut ne portent jamais de fissures, mais peuvent presenter a l'interieur
des coupures, se reunissant au sillon parallele, et qui divisent les bords
lateraux en quatre lobes, dont le plus anterieur correspond a la region
hepatique.
Esp e c e s d u Sou s-g e n re: O.1'tlgOSUS STIMPSON,O. reticuiatus
ADAMS& WHITE, O. horridus RUPPELL, IHLE (1918) ajoute une nouvelle
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espece : O. (0.) ornaius. Il rapporte egnlement a ce sous-genre le Tlos
patella ALCOCK;cette forme possedant un sillon parallele a ses bords
lateraux avec des coupures a l'interieur de ce bord, main aucune fissure
sur le bord exterieur.
- Il n'existe pas de cle de separation des especes du sous-genre Oreo-
phorus (Oreophorus) et les caracteres de differenciation des especes du
sous-genre ne sont pas toujours suffisamment nets pour qu'on puisse en
etablir une, uniquement d'apres leurs descriptions et figures. La collection
de l'Institut Oceanographique de Nhatrang contient des specimens que je
rapporte a o. (0.) rugosus et a O. (0.) patella. Avant d'en faire l'etude,
je donne quelques indications sur les autres especes du sous-genre, toutes
assez rares et mal connues.
O. (0.) horridus est cree par RUPPELL(1830) pour un specimen de la
Mer Rouge; MILNEEDWARDS(1837) et BELL (1855) ne citent l' espece que
d'apres RUPPELL(1830). NOBILI (1906) signale trois males et deux femel-
les d'Obock et Aden et une femelle de Djibouti, tous recoltes par M.
JOUSSEAUMEet qui sont conserves au Museum d'Histoire Naturelle de Paris.
BELL (1855) et NOBILl (1906) remarquent que la description et la figure
de RUPPELLsont insuffisantes. La forme generals de la carapace sub-
triangulaire et les cretes de la region branchiales paraissent les caracteres
specifiques les plus nets.
O. (0.) reiiculaius a ete decrit et figure par ADAMS& WHITE (1848)
pour des specimens en provenance du detroit de la Sonde recoltes par le
Samarang et conserves au British Museum. BELL (1855) qui cite les speci-
mens duoSamarang (British Museum) note que l'espece se distingue des
voisines par l'enorme developpement de ses doigts, l'immobile etant la
moitie aussi long que large et deux fois aussi long que la main. MIERS
(1884) signale deux femelles de Friday Island et que les collections de
British Museum contiennent outre les types d'ADAMS& WHITEdes speci-
mens recoltes par CUMMINGaux Philippines. "Cette espece", ecrit MIERS,
"peut toujours etre facilement distinguee de sa voisine O. frontalis par
son front proeminent et non emargine" . WALKER(1890) cite seulement
l'espece dans une liste. ALCOCK(1896) cite 12 femelles et un jeune male de
Ceylan, cote Malabar et Golfe Persique; il donne une bonne description de
l'espece et en separe une variete nouvelle olcicornis. BORRADAILE(1903)
signale un male adulte des iles Maldives et Laccadives et un jeune que par
la suite IHLE (1918) rapportera a o. (0.) rugosus en meme temps qu'il
rapporte a cette forme un des specimens j eunes d'ADAMS& WHITE (1848).
RATHBUN(1911) signale 4 femelles ovigeres dont une de 15.6 mm de large
sur 11. 4 de long et une autre de 17. 1 de large pour 12. 3 de long des iles
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Amirante, Saya de Malha et Seychelles; sa comparaison des caracteres de
ses specimens avec ceux decrits par ALCOCK(1896), semble montrer que
les caracteres de l'espece sont assez variables. IHLE (1918) cite l'espece
mais ne signale pas de specimens. STEPHENSEN(1945) signale une femelle
de 12 x 15 mm du golfe d'Iran recoltee par MAC GILCHRISTet indique que
MAC GILCHRIST(1905': 254) a deja signals un specimen? Je n'ai pu con-
sulter MILNE EDWARDS(1865) qui signale un specimen de Cochinchine.
C'est avec O. ruaosus l'espece la mieux connue du genre (23 specimens
signales) , Les figures d' ADAMS& WHITE (1848) et RATHBUN(1911) sont
d'excellents documents et montrent bien en particulier l'elargissement
du doigt immobile et l'allongement des doigts immobiles et mobiles par
rapport a la main qui semblent constituer le caractere specifique le plus
marque.
O. (0.) ruqosus et O. (0.) patella seront etudies en detail, la col-
lection de l'Institut Oceanographique de Nhatrang en possedant des
specimens.
O. (0.) ornatus est cree par IHLE (1918) pour un male et une femelle
de l'ile Key. SAKAI(1937), en signalant un 30 specimen recolte au J apon
entre Ito et Hatusima, donne une cle de separation de cette espece de sa
voisine O. (0.) rugosus que je reproduis :
1. Carapace transversalement subovale; surface superieure erodee ou
vermiculee et sillons paralleles aux bords de la carapace etroits et bien
marques. Bras sans granules comme des perles . O. (0.) rugosus
2. Carapace posterieurement elargie, les bords postero-lateraux fortement
concaves et la surface superieure couverte avec des granules comme
des champignons; les sillons paralleles aux bords de la carapace larges
et mal def'inis ; les bras des chelipedes avec des granules comme des
perles . . O. (0.) ornatus
Oreophorus (Oreophorus) rugosus STIMPSON1858 (fig. 3 (2, 3, 4),




Oreophorue 1-eticulatus (junior) ADAMs & WHITE, Crustacea Samarang T. 6, fig. 2.
ruqosu« STIMPSON, Proc. Acad. Sci. N at. Philadelphia: 161.
A. M. EOWARDS,Ann. Soc. Entom. (4) 5 : 152, pl. 6, fig. 3.
A. M. EDWARDS, Nouv, Arch. Mus. 10 : 49.
HASWELL, Catal, Crust. Australian: 130.
ORTMANN,ZooI. Jahrb. Syst. 6 : 575.
reticulatus (Pars) BORRADAILE,Fauna and Geography of Maldive
Archipelagoes 1, part 4 : 436.
ruqosus STIMPSON, Smithson. Mise. ColI. 4~ : 159, pl. 19, fig. 6, 6 a.
RATHBUN,KgI. Danske Vidensk. Selsk. Skrift. (7) Nat. Math.
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1915. Oreophorus 1'Ugosus BOUVIER, Bull. Sci. France Belgique (7) 48: 47.
19l8. (Oreophorue ) rustoeu« IHLE, Brachyura, Siboga Exped. 3D b2, T. 3 : 212,
1933. YOKOYA,Journ. Col. Agric. Tokyo Imp. Univ.: 116.
1934. SAKAI, Sci. Rept. Tokyo Bunrika Daigaku : 285.
] 937. SAKAI, Sei.' Rept. Tokyo Bunrika Daigaku 3,
suppl. : 117.
D i a g nos e: Le cephalothorax subpentagonal est plus large que long;
les bords antero-anterieurs legerement onduleux et rugueux ont un grand
developpement et forment un angle anterieur marque. La surface dorsal
du cephalothorax rugueuse est dans son ensemble comme erodee ou ver-
miculee ; le sillon parallele aux bords lateraux est represente par une ser ie
de trous irreguliers en ligne allongee ; une autre serie longitudinale de
trous marque les depressions qui entourent de chaque cote la region gastro-
cardiaque. Le front etroit est preeminent et releve vel'S le haut. Les
diverses regions de la carapace sont assez indistinctes; les depressions les
separant, en particulier celles qui separent la region cardiogastrique des
regions branchiales, etant comblees par des tubercules epaissis, souvent
reunis entre eux a leurs sommets. Les regions branchiales saillantes sont
fortement bombees et plus elevees que les regions gastriques et cardiaques;
elles deviennent concaves dans leurs parties projetees lateralement,
principalement a partir du sillon parallele aux bords lateraux, qui est
peu marque etant en partie comblee par des tubercules, La region gastri-
que se prolongs en avant en une ligne qui rej oint la region frontale et se
continue en arriere par la region cardiaque plus arrondie et reunie en
arrrere avec la region intestinale; celle-ci tres saillante est plus ou moins
soudee au bord posterieur du cephalothorax, qui est legerement bilobe.
Les regions pterygostomiennes sont couvertes de gros tubercules arrondis
et rapproches : une forte saillie entoure de chaque cote le cadre buccal.
Les chelipedes sont rugueux, noueux, peu granuleux, mais couverts
de protuberances irregulieres erodees. La main, deprimee en dessus, est
rugueuse; les doigts sont longs et garnis sur leur bord tranchant de tres
fines denticulations; ils sont concaves sur les faces inf'erieures et inter-
nes et ont leurs extremites aigues courbees, Le doigt immobile du propodus
est cannele et plus large que le dactyle. Les pattes ambulatoires sont
courtes et tres finement granuleuses.
L'abdomen de la femelle ovalaire, tres elargi, est a cinq segments
dont quatre visibles; le premier etant cache sous le bord posterieur du
cephalothorax. La suture de soudure des segments quatre, cinq et six est
r
I
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marquee par un bourrelet transverse; le telson tres petit est en forme de
languette; le penultieme segment forme de la soudure des segments 4, 5, 6,
est tres elargi, ovalaire. Deux lignes creuses interrompues courrent de
part et d'autre de la carene mediane de l'abdomen, qui est moins convexe
que les cotes de l'abdomen. L'ensemble est garni de tubercules arrondis.
L'abdomen du male' en forme de languette triangulaire est couvert de
tubercules aplatis.
Sit u at ion de l'e s p e c e: O. FUg08U8 se distingue par la forme
elar'gie de sa carapace d'O. horridus dont la carapace est plus triangulaire.
Il se distingue d'O. reticulaius dont les chelipedes (propodus et dactyle)
s'elargissent et s'allongent d'une maniere demesurce, alors qu'ils sont
d'aspect normal sur O. ruqosus comme le notent MILNE EDWARDS(1874) et
BOUVIER(1915). D'autres caracteres accusent encore la difference. Sur les
figures d'O. reticulatus de RATHBUN(1911 : 15, fig. 4) et surtout d' ADAMS&
WHITE (1848, pI. 4, fig. 1), on remarque que, sur les doigts des chelipedes,
les bords externes (superieur du dactyle, inf'erieur du doigt du propodus)
se prolongent en une crete qui elargit considerablernent les doigts,
beaucoup plus que sur O. ruqosus. De merne les sillons paralleles aux bords
lateraux du cephalothorax sont beaucoup plus nets et plus profondernent
marques que sur O. ruqosus ; en particulier par deux vastes cavernes
anterieures et laterales ; un profond sillon gastro-intestinal separe la
region intestinale bien developpee des regions branchiales et gastriques,
Sur le specimen figure par RATHBUN(1911) ce sillon entoure completement
la region cardiaque tres petite isolee au milieu. On ne trouve rien de
semblable sur O. ruqosus.
Si ces deux especes O. TUgOSUS et O. reticulaius sont certainement
distinctes, STIMPSON(1858, 19(7) presume cependant en creant O. rucosus
qu'elle est peutetre la me me forme que celle figures par ADAMS& WHITE
dans la pl. 6, fig. 2, des Crustaces du voyage du Samarang (1848) que ces
auteurs considerent comme une forme jeune de 1'0. reticulatus.
BORRADAILE(1903) signale des specimens de O. reticulatus dragues
dans les Atolls Kolumadulu et Fadifolu des iles Maldives et Laccadives
par 38 et 23 brasses de fond. Parmi les specimens bien developpos de cette
espece, il cite un specimen male plus petit et en tout point semblable it
celui figure par ADAlVIS& WHITE comme le jeune de O. reticulaius (Sama-
rang Crustacea pI. 6, fig. 2·). IHLE (1918) trouve parrni les specimens du
Siboga, une forme jeune qu'il figure et decrit en detail et conclut en
rapportant it O. ruqosus les formes presumes jeunes d'O. reticulaius
cl'ADAMS& WHITE (1848) et de BORRADAILE(1903). Il est certain que si ces
,.
(
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formes jeunes d'O. ruaosus different d'O. reticulaius, ellediff'erent egale-
ment des formes adultes d'O. rugosus. Elles ine sont pas sans parente
egalement avec O. patella. IHLE(1918) distingue O. ornaius de O. ruaosus
, '
par 1° sa sculpture de la surface dorsale du cephalothorax, 2° la hauteur
de- ses regions branchiales, 3° l'aspect coupant des vbords lateraux du
cephalothorax, 4° les petits tubercules blancs des merus des chelipsdes.
Nous avons donne plus haut la cle de separation de ces deux especes par
SAKAI(1937). IHLE note <we certains caracteres de ces deux especes sont
voisins et assez variables selon ,les specimens, en particulier en fonction
de l'age (la taille) des specimens. La fig-ure 122 (p. 214) d'IHLE pour
O. orruiius, si on neglige les caracteristiques des tubercules de la surface
dorsale, rappelle etrangement un O. rugosus; au contraire sa figure 121
(p. 213) d'une jeune femelle de O. rustoeus est tres proche, precisement a
cause des caracteres de ces merne tubercules, d'un O. patella.
D'upres SAKAI(1937) la carapace O. (0.). ornatus est proportionnelle-
ment plus longue que cello de O. (0.) ruqosus'; elle estposterieurement
elargie dans O. ornaius et transversalement sub ovale dans O. 1'UgOS~(,S. La
figure 121 de O.1'ugos'/,(,s de IHLE possede nettement ce caractere : mais il
s'agit d'un jeune, detail a ne pas negliger.rLes specimeJ1s d'O.1"ugosus
que j'ai examines ont leur carapace poster ieurernent presqu'aussi elargie
qu'O. ornaius. Le developpernent des' bards lateraux de la carapace, aussi
bien anterieurement que poster ieurement, est un caractere qui s'accentue
sur les adultes. MILNE EDWARDS(1874) ecrit que, O. ruaoeus a "une cara-
pace subpentagonale; les bards latero-anterieurs prennent un grand
developpement et forment un angle tres marque au niveau du lobe
branchial anterieur", IHLE (1918) de son cote note que dan~ O. ruqoeus
les bords lateraux forment un angle anterieun. etu'n angle.iposterieur.
Ce caractere associe a I'epaisseur des bords 'peut etre"considere comme
specifique d'O. ruqosue, nettement distinctif d'O. o1'1'wt1Ls.ll est tres net
sur les 4 specimens que j'ai examines; on le retrouve sur les figures des
auteurs, sauf celle de IHLE (1918) qui represents un jeune.
Les deux especes O. ruqosus et O. ornaius sont done nettement dis-
tinctes, bien que les formes jeunesd'O. rugosus creent la meme difficulte
a etre distinguees d'O. ornaius que d'O. reiiculaius. J'adopte done l'opinion
d'IHLE sur ces formes jeunes. En rapprochant les schemans de la carapace
des especes du sous-genre (fig. 3) j'aiseulement voulu eclaircir un peu
mieux leurs positions respectives. Non sans insister sur la difficulte
de determination specif'ique des formes jeunes ;certains caracteres de
diff'erenciation specifique du pourtout de la carapace,comme de son relief,
variant selon les specimens en particulier en fonction de J'age, ne me




1. 01'C01JhOJ'HS (O)'e01)lwI'H8) horrulue d'apres RVPPELL (1830, pl, 4, fig. 5) .
.2." " riutoeo« jeune rl'apres ADAlVlS & WHITE (1848, pI. 6, fig. 2).
jeune de 7.5 X 6.0 mm d'apres IHLE (1918, fig .
121) .
adulte de 19 X 13 mm d'apres E. 611 de l'Inst.
Oceanog. Nhatrang.
7'eticlllatu8 d'apres ADAMS & WHITE (1848, PI. 6, fig. 1).
" d'apres RATHBUN(1911, PI. 15, fig. 4).
ornatus adulte de 8.5 X 7.0 mm d'apres IHLE (1918, fig.
122) .
patella adulte de 7.5 X 6.0 mm d'apres E, 18.635 de l'Inst.
Oceanog. Nhatrang.
O. orbite; F. region frontale; G. region gastrique; C. region cardiaque; B. region
branchiale; I. region intestinale; 1. - 4. lobes de la bordure Iaterale,
Sur la figure 2 ne sont marquees (pal' des taches noires) que les cavernes les plus
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paraissant pas toujours suffisants. Il me parait inutile d'insister ici sur
la diff'erenciation d'O. patella dont un specimen est etudie plus loin.
D i s c u s s ion: La diagnose de STIMPSON(1898, 1907) a ete complete
en ,particulier par MILNE EDWARDS(1874) et IHLE (1918). Ce dernier auteur
insiste en particulier sur un specimen jeune (une femelle de 6 x 7.5 mm)
qu'il figure. Sur cette jeune forme les regions gastro-cardiaques, intesti-
nales et branchiales sont bien separees et on peut me me distinguer dans la
region branchiale 3 parties: une brosse mediane anterieure et une brosse
mediane posterieure et une laterale plus petite; le sillon parallele aux
bords lateraux est de meme bien marque, alors que chez les adultes il est
plus ou moins completement rempli par les tubercules. IHLE remarque
cependant que les depressions de part et d'autre de la region cardiaque
restent toujours tres apparentes; il distingue enfin sur les bords lateraux
plusieurs parties: une anterieure (hepathique) , une laterale anterieure,
une laterale posterieure, une posterieure, sans compter la mediane du bord
posterieur ; de ces 4 zones laterales, l'anterieur (hepatique) est la moins
nette; on peut distinguer sur les bords lateraux deux angles, un anterieur
et un posterieur. IHLE note que sur le jeune en vue dorsale, on ne voit
qu'une petite partie de la region pterygostomienne, tandis que chez l'adulte
elle est fortement renflee et nettement visible. "L'antennule est plus
transverse chez le jeune que chez l'adulte, Oil elle a une position oblique,
la cavite des antennules etant triangulaire". Contrairement aux indications
donnees sur le genre Oreophorus par ALCOCK(1896 : 173), IHLE trouve
que chez O. ruaosus, "le 2e article du fouet de l'antenne n'est pas mobile,
et l'anneau orbital est entier"; de meme a l'encontre d' ALCOCK,il assure
que "le flagellum de l'antenne, quoique petit, est apparent". Precisions que
j'ai incorporees dans la diagnose du genre, parce que tous mes specimens
cl'Ol"eophol"us les confirment.
Je raporte a o. ruqosu« trois echantillons de la collection de l'Institut
Oceanographique de Nhatrang:
E. 611 de 13.0 mm de long et 19.5 de large
E. 610 de 8.2 "12.5,,
E. 21747 de 9.1 ,,15.0 ,;
J'ai pu, grace a l'amabilite de Mr. le professeur FAGE, examiner un
specimen d'O. ruqosus du Museum National d'Histoire Naturelle de Paris,
determine par BOUVIER(1915) et avec lequel les miens concordent en tous
points. BOUVIER(1915) note au sujet de ces specimens qu'ils "ressemblent
parfaitement a ceux figures par STIMPSON(1907, pl, 19, fig. 6) et par
MILNE EDWARDS(1865, pl. 6, fig. 3).
,
«
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Mes specimens, tous adultes, possedent les caracteres de ceux des
auteurs mais non ceux du jeunef'igure et decrit par IHLE (1918). On n'y
retrouve que des indications des sillons paralleles aux bords lateraux, et
des depressions separant les regions. D'apres l'E. 611 un schema (fig.
3 : 4) indique specialement la ligne de pourtour de la carapace et les
principales cavernes correspond ant aux traces de ce qui reste des sillons.
Dans la figuration que je donne (pl. 8) d'un echantillon (une feme lIe de
13 mm de long et de 19.5 mm de large) deux figures (1 et 2) representent
la face dorsale du cephalothorax, la premiere inclines en avant (front
abaisse) , la seconde inclines en arriere (front releve) , Il est difficile d'y
definir avec precision les limites des diff'erentes regions. A noter que le
dactyle du chelipede est beaucoup plus long que Je bord superieur de la
paume.
BOUVIER(1915) precise que "les ornements du test sont constitues par
de petits champignons calcaires <;a et Et isoles, mais le plus souvent en
coalescence par leur tete, ce qui donne une surface granuleuse. Cette sur-
face est creusee par des cavernes profondes ou manquent les champignons,
et de depressions ir regulieres qui correspondent a des champignons moins
hauts". J'ai deja note en etudiant Ac. morum les difference de developpe-
ments et de forme des tubercu1es en forme de champigrions ; les tubercules
des Oreophorus dans 1eur structure generals sont tres voisins de ceux des
Actaeomorpha, Si BOUVIER (1915) donne des precisions sur ceux de
1'0. ruqosus, RATHBUN(1911) note que dans O. reiiculaius les tubercules
a extremites aplaties sont beaucoup plus petits et pedoncules dans le silIon
cardio-intestinal ; j'examinerai en etudiant a.patella ceux de cette espece.
Sur ceux d'O. ruaosue, la forme en champignon n'est guere reconnaissable
que sur les tubercules a l'interieur des sillons (fig. 4 a); sur toutes les
autres parties la coalescence des chapeaux est telle que l'ensemble de la
surface apparait rugueuse, sans qu'on puisse distinguer les tubercules les
uns des autres. L'ensemble des regions branchiales a un aspect reticule,
qui peut orienter un observateur superficial versl'O. reiiculatus it cause
du nom de cette derniere espece.
IHLE (1918) signale dans O. (0.) ornaius que les coupures qui separent
les lobes des bords lateraux du cephalothorax traversent parf'ois de part
en part et jusqu'a la face ventra1e le fond des sillons paralleles aux bords
lateraux. J'ai retrouve le meme fait sur le specimen d'O. ruaosus du
Museum d'Histoire Naturelle de Paris que j'ai examine, et aussi sur mon
specimen d'O. (0,) patella,.
STIMPSON(1907) signale que l'especs est de teinte blanche cendree,
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graphique de Nhatrang, conserves dans l'alcool et que je n'ai pu observer
a l'etat vivant.
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La.rgour de; i !
la carapace 16 mm, I) lI11n3.5 mm/12 mm 19.5 mm!15.0mm15 mm
j
7.5 mm
Longueur 11 16 13.0 i 9 1:3.0 l 9.1 10 \6.0"
20 mm
15
His tor i que: STIMPSON(1858) deer-it l'espece pour un specimen
femelle de Loo-Choa (Chine) de 0.48 pouce de long et 0.662 pouce de
large; je n'ai pu consulter l'ouvrage original de STIMPSON, mais seule-
ment la reedition (1907) publiee par RATHBUN.MILNE EDWARDS(1865)
signale l'espece en Cochin-chine, MILNE EDWARDS(1874) signale un male
et une femelle recoltee par M. BALANSAen Nouvelle Caledonia. HASWELL
(1882) cite l'espece de Port Denison en Australie. ORTMAN(1892) cite un
male et une femelle recueillis par DODERLEIN(1880) it Kagoshima (J apon) .
RATHBUN(1910) signa le une femelle immature de Koh-Kam (Siam).
BOUVIER(1915) signale 8 exemplaires femelles (Recolte Thirioux) aux
environs de Port Louis (Iles Maurice), la plus grande de 15 mm de long
et 20 mm de large. IHLE (1918) signale plusieurs specimens du Siboga,
probablement des iles Christmass. SAKAI(1937) signale un specimen femelle
en mauvais etat de conservation recolte par M. KANEKOa Nagasaki (Japon).
Les formes presumees jeunes de Oi reticulaiue de ADAMS& WHITE et de
BORRADAILEetant it rapporter a O. (0.) ruqosus, on doit consider er l'espece













1 specimen Iles de la Sonde
1 " Loo Choa (Chine)
Cochinchine
1 <3et 1 ~ de Nouvelle Caledonie
Australie
1 J et 1 ~ Japon
1 Maldives et Laccadives
1 ~ Koh-Kam (Siam)
8 ~ Ile Maurice
Ile Christmass
1 ~ Japon
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A cette vingtaine de specimens des auteurs, il faut ajouter Ies trois •
de la collection de l'lnstitut Oceanographique de Nhatrang, ils proviennent
d'anciennes recoltes datant d'avant la guerre (1939) et leur localite de
recolte n'est pas autrement precisee qu'lndochine.
Oreophorus (Oreophorus) patella ALGOCK 1896 (Fig. 3 (H), t1 (c, d), pi. 9)
1896. 7'l0:5 J1(~tell({, ALCOCK, Journ. As. Soc. Bcng. 6[;, part 2 : 176, pI. 28, fig. 5.
D i a g 11 0 se: La carapace est transversalement ovale et sa surf'acc
superieure est entierement couverte de petits tubercules, qui, a la loupe,
presentent la forme de champignon. Le front legerement concave depasse
en avant la ligne generale de la carapace; a bords epaissis il est releve et
incurve vel'S le haut. Les orbites tournes vel'S l'avant sont invisibles en
vue dorsale lorsque l'animal est dispose parfaitement horizontalement; si
on rei eve l'animal en l'appuyant sur son bord posterieur, les orbites et
meme une partie de la region pterygostomienne deviennent visibles en
vue dorsale ; cette partie inferieure du front renflee, couverte de petits
tubercules est divisee en deux par une inflexion mediane. Une bordure
nettement marquee de la carapace la separe de la region frontale dorsale
saillante, comportant deux elevations arrondies de part et d'autre d'une
crete longitudinale qui se continue en arriere sur la region gastro- -
cardiaque. On trouve dans l'axe median de la carapace la region gastro-
cardiaque constituee par une elevation triangulaire opposee a la region
frontale, a laquelle elle est reunie par la crete longitudinale signalee
ci-dessus. On trouve plus en arriere la region intestinale saillante, bilobee,
enfin le bord posterieur de la carapace egalement bilobee.
Les regions branchiales convexes, par'ticulierement dans leur partic
posterieure, sont plus surelevees que la region intestinale, qui l'est un
peu plus que la region gastro-cardiaque. Le sillon parallele aux bords
lateraux du cephalothorax est tres nettement marque surtout dans la
moitie anterieure. Les bords lateraux du cephalothorax legerement
epaissis et releves vel'S le haut particulierement clans les parties antero-
laterales sont divisees.par des coupures en quatre lobes; le premier lobe,
bien marque et correspondant a la region hepatique, anterieurement
debute en arriere des orbites et s'etend en arriere sur une partie clu bord
lateral; le deuxieme lobe plus allonge que le premier est beaucoup moins
saillant; a son niveau le sillon parallele semble s'etaler et s'elargir presque
jusqu'au bord, laissant seulement cleux elevations une anterieure et une •
posterieure sur le lobe, un peu comme si le deuxieme lobe etait separe
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en deux; les 3° et 4° lobes sont au contraire tres renfles ; mais le sillon
parallele a la bordure est plus ou moins efface et ces lobes peuvent, a
premiere vue, sembler plus ou moins reunis a la region branchiale. Le
troisieme lobe dans le prolongement d'une bosse de la region branchiale
se re unit a eUe par une crete saillante a travel'S le sillon parallele a la
bordure laterale. Ce sont les 2° et 30 lobes qui ensemble constituent la
principale partie du bord lateral. Le quatrieme lobe, de beaucoup le plus
petit, re unit ce bord au bord posterieur. Le bord posterieur est renfle
et divise en deux par une inflexion mediane ; il est se pare par une legere
depression de la region intestinale; de merne celle-ci est separee de la
region cardio-gastrique par une depression tres marquee; cette depression
se continue de chaque cote, a ses extremites laterales, plus ou moins nette-
ment avec le sillon parallele aux bords du cephalothorax, assez indistinct
dans cette region. Tous les pourtours externes des lobes lateraux sont
garnis de petits tubercules.
La region branchiale de beaucoup la plus saillante n'est pas unif'orrne-
ment convexe; eUe presents une forte bosse posterieure et deux petites
bosses, une antero-mediane et une antero-laterale ; c'est cette derniere qui
est plus ou moins reunie par une crete au troisieme lobe du bord lateral.
C'est dans les sillons et depressions de la face superieure de la carapace
que les tubercules presentent la forme en champignons la plus caracterisee.
Les antennules repliees presque transversalement occupent presqu'entiere-
ment l'espace interorbitaire en avant de l'epistome, Le bord de l'orbite est
complet; il y a un petit fouet antennaire apparent. Les cornees qui occu-
pent les trois quarts de l'ouverture de l'orbite sont tournees vel'S le bas un
peu obliquement vel'S l'exterieur.
Le troisieme maxillipede ferme completement la caverne buccale; le
merus de l'endopodite triangulaire et court a environ le tiers de la lon-
gueur de l'ischium. La surface du 3° maxillipede comme la region pterygos-
tomienne est couverte de petits tubercules. Les chelipedes ont environ un
quart de longueur de plus que ceUe de la carapace. Ils sont entierement
couverts de petits tubercules lisses et plats. Le merus est de section
triangulaire avec des tubercules plus gros sur les bords, en particulier sur
les bords anterieurs et posterieurs de la face inferieure. Ces grands
tubercules sont blancs, coniques. On en retrouve quelques uns de semblables
sur le bord inf'erieur du merus des autres paires de pattes ambulatoires,
particulierement de la derniere, La paume, peu renf'lee, est un petit peu
plus longue que large, sa plus grande largeur est a la base des doigts;
les doigts sont plus longs que la paume et sont finement caneles en Ion-
gueur; ils sont courbes legeremerrt vel'S l'interieur et lorsqu'ils sont f'ermes
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forment une cuillere. Leurs bords internes portent de petites dents; le
dactyle mobile est beaucoup plus mince que le doigt du propodus fixe.
Les prolongements lateraux du cephalothorax recouvrent en partie
seulement les periopodes 2 a 5 lorsqu'ils sont replies; ces per'iopodes sont
couverts de petits tubercules, dont ceux des bords sont plus ou moins
aigus; les merus ne portent guere que deux rangees de tubercules mousses
a leur face inferieure et une rangee de tubercules aigus sur leur bord
superieur.
L'abdomen, borde de granules, est, comme les autres parties du corps
de la face ventra le, entierement couvert de tubercules en forme cle cham-
pignons ; sur l'abdomen quelques uns sont plus gros et arronclis. L'abdomen
du male triangulaire elargi est profondement enf'once clans le plastron
sternal dont les bords sont tres fortement rel eves par rapport au niveau cle
l'abdomen; il est a cinq segments, les segments 3, 4 et 5 etant soudes ; le
septieme segment beaucoup plus etroit et tres petit vient s'enfoncer clans
la base du 3° maxillipede,
D i s c u s s ion: ALCOCK (1896) cree l'espece pour 7 specimens femel-
les qu'il decrit sommairement. Sur les bords de la carapace, il reconnait
trois larges lobes, signale succinctement que les regions branchiales sont
convexes dans leur partie posterieure, ne donne aucune indication sur le
nombre des segments de l'abdomen. C'est son excellente figure, avec la-
quelle concorde parfaitement mon specimen, qui m'a permis de le rapporter
a o. (0.) ptueua. Quelques precisions, en particulier sur les tubercules de
l'espece, completeront ma diagnose et aideront a la mieux situer par
rapport a ses voisines.
Les tubercules de O. (0.) patella sont en forme de champignons,
comme ceux d'ActaeomoTpha et d'O. (0.) ruqosus. Sur mon specimen
d'O. patella, cette forme est particulierement nette sur les tubercules cles
sillohs paralleles aux bords lateraux et sur ceux du sillon separant la
region cardio-gastrique de la region intestinale (fig. 4 c). Sur les chelipedes
leur chapeau aplati est entoure sur les bords de petites pointes, qui
leur donne un aspect etoile (fig. 4d). D'une maniere generals sur O. (0.)
patella les sommets (chapeau) des tubercules de toutes les regions sont
aplatis et a bordure et~ilee, sauf ceux des bordures extremes de la carapace
qui sont coniques; le fait est particulierement net dans la region frontale
anterieure.
Sur O. ruaosue les tubercules de toutes les regions sont a sommets
aplatis (fig. 4 a), on ne retrouve plus la bordure etoilee ; les bords se
sont epaissis et releves ; souvent ils sont fusionnes avec les bords des
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a. 0 reophorus
b.
Fig. 4. Tubercules du test: .
(Oreopborus ) ru aoeu« (E.611) dans le sillon cardio-intestinal.
" (E. (11) sur le carpus du chelipede.
patella (E. 18.(35) dans le sillon cardio-intestinal.
(E. 18.635) sur le carpus du chel ipede."
c.
d. "" "
couvrent les doigts des chelipedes et qui constituent les cretes exterieures
de ces doigts ; cette crete sur le grand specimen de 19 mm de large est
particulierement developpee sur le bord inf'erieur du doigt du propodus
ou e1le est coup ante et amincie; il semble que ce soit le developpement de
cette crete par l'agrandissement d'un bord des chapeaux des tubercules qui
donne son elargissement caracteristique aux doigts d'O. (0.) reticulatus,
On peut done considerer que les tubercules d'O. (0.) pcdella sont tres
semblables a ceux d'O. (0.) TUgOSUS a un deg re moindre de developpement,
ALCOCK ne donne aucune indication sur la couleur de ses specimens.
Sur le vif le specimen d'O. (0.) patella de l'Institut Oceanographique de
Nhatrang etait brun pale rose avec les doigts du dactyle rouge pale. Une
tache rouge pale marquait aussi les articulations des articles des pattes
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ALCOCKne donne la dimension que du plus grand de ses specimens
une femelle de 9 mm de long et de 11 mm de large. Le specimen de l'Institut
Oceanographique de Nhatrang. est unmale et a les dimensions suivantes:
Longueur de la carapace 6.0 mm
Largeur de 111 carapace 7.5
Largeur de la.paume du chelipede 1.6
Longueur de la paume du chelipede san le doigt 1.3
Longueur du dactyle 2.6
Les specimens d' ALCOCKprovenaient des Iles Adarnans : celui de
I'Insti tut Oceanog raphique de Nhatrang a ete recolte it Nhatrang par le
bateau du laboratoire au cours d'un draguage effectue sous la direction de
M. MARCHEMARCHADsur un fond de sable- mele de coquilles par 17 it 20 m
en Mars 1951 (Rt. 1.270 de I'LO.N.). Dan le meme draguage a ete recolte
un specimen d'Ac. morum.
•
Genre Nucia DANA 1852
H152. Nucia, DANA, U.S. Expl. Exped. 13 : 397.'
1855. Nucia, BELL, Cat. Leucosidae Brit. Mus. : 24.
1896. Nucia, ALCOCK,Journ. Asiat. Soc.r Bengv.Gb, part 1, N° 2 : 1()O..
1!)06. Nucia, NOBILI, Ann. Sci. Nat. (9) G : 162.
1918. Nucia, IHLE, Siboga Exped. Brachyura 39.b2, T.'3: 220. •
D i a g nos e: Le cephalothorax fortement convexe est large, moderc-
ment transverse, de forme presque ovoide, sans prolongement en avant ni
bords dilates; sa surface dorsale inegale est densement couverte de
granules vesiculeux ou pustuleux; les diff'erentes regions sont ordinaire-
ment bien marquees.
Le front court, large, avec un creux median, est en dessous legerement
enfonce vel'S l'interieur au niveau du bord frontal de la cavite buccale.
Le fort renflement vel'S l'exterieur des regions pterygostomiennes accroit
l'aspect trapu et creuse du front. L'intervaBe entre les orbites et les bords
de la caverne buccale est remarquablement large. Les yeux sont g rands
et faiblement mobiles. Le bord des orbites tres eleve cache les yeux qui
y sont profondernent "enfonces quand ils sont retractes. Le lobe infra-
orbital est bien developpe, Les antennules sont obliques, l'article basal des
antennes comble presque completement la faille (hiathus = canthus) du
bord interne de l'orbite; le flagelle de l'antenne est petit mais distinct.
La caverne buccale est triangulaire moderemment allongee. L'exog-
nathe du 30 maxillipede est etroit et a son bord externe presque droit; le -
merus triangulaire de l'endognathe du 30 maxillipede n'est pas beaucoup
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plus court que l'ischium mesure sur son bord interne. La bordure de
l'epistome est legerement proeminente, en particulier son bord anterieur
est beau coup plus haut que la bordure pterygostomienne, et plus avance ;
son angle lateral etant d'ordinaire marque par une faiblecoupure. Les
chelipedes sont courts et robustes, les doigts s'ouvrent presque dans un
plan vertical, dans le rnerne plan que l'articulation de la main avec le
carpus. Les pattes ambulatoires sont robustes.
Sit u at ion dug e n re: La diagnose du genre Nucia, sommaire
dans DANA(1852), mieux definie dans ALCOCK(1896) est encore insuff'i-
sante. Aucun auteur ne donne de precision sur l'abdomen; je ne puis
completer la diagnose du genre sur ce point n'ayant examine qu'une femelle
d'une seule espece,
IHLE (1918) note que "le 2° article de l'antenne est distinct des bords
qui l'entourent, la derniere partie de l'antenne etant nettement separec
du 2° article", et que "la cavite orbitale et la cavite antennulaire sont
completement separees", alors que ALCOCK(1896) dit que sur N. specios«
"I'article basal des antennes ferme assez etroitement la fente du "canthus"
interne de l'orbite". Le specimen de Nucio. modesta etudie plus loin con-
corde avec l'observation d'IHLE, qui ne contredit pas autant qu'on pour-
rait le croire a premiere vue, celle d' ALCOCK;en effet les bords de l'article
basal sont distincts des bords environnants en accord avec IHLE, et le
hiatus orbital tres petit est entierement ferme par cet article basal en
accord avec ALCOCK.
Mais ALCOCKprecisant que dans Heteronucio. l'article basal de l'an-
tenne est au contraire sou de avec l'orbite et avec le front, IHLE (1918)
ecrit qu'il ne croit pas que cette diff'erenciation entre Nucia et H eteronucia.
soit reelle et pense, qu'apres tout, il n'y a pas taxonomiquement d'irnpor-
tance a savoir si cet article est mobile ou immobile. A son avis, Heteronucia
se distingue suffisamment de Nucio. par la situation des doigts des cheli-
pedes et par le jeu presque dans un plan vertical du dactyle par rapport
a la paume; tandis que dans Nucia, le dactyle joue dans le merne plan que
la paume. IHLE pense que YHeteronucia inqens RATHBUNqui possede ce
dernier caractere doit etre rapporte au genre Nucia, et serait identique
a Nucia speciosa, dont RATHBUNne l'a separee qu'en. s'appuyant sur le fait
que le 2° article de l'antenne de H. ingens etait immobile.
SAKAI (1937) qui donne la plus complete revision des genres de la
famille des Ebaliinae ne cite pas d'echantillon du genre Nucia, qui de ce
fait ne figure pas dans sa cle de separation des genres. Contrairement au
point de vue d'IHLE (1918), il donne dans sa cle pour les autres genres une
importance taxonomique au fait que le second article de l'antenne est
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mobile ou immobile fusionne avec le lobe suborbital. Si bien qu'on peut se
demander si le genre Nucia ne devrait pas se situer de la cle de SAKAIdans
le groupe A : a doigts mobiles dans un plan presqu'horizontal, et a orbites
en communication ouverte avec les fosses antennulaires, ce qui n'est pas
exact pour Nucia: J e pense qu'il est necessaire de reviser dans son ensem-
ble la cle de SAKAI'pour y situer le genre Nucia et en particulier la
situation d'Heteronucia dans cette cle doit etre reconsideree.
La diagnose de DANA (1852) pour Nucio. porte "feet all short and
stout" et celle d' ALCOCK(1896) "the legs also are remarkably stout". Les
figures de DANA(1852, pl. 25, fig. 5 a) pour N. speciosa, de MILNE EDWARDS
(1874, pl. 2, fig. 5) pour N. tuberculos«, de MILNE EDWARDS(1873, pl. 2,
fig. 2) pour Ebalia (= Nucia) pulchella montrent ce caractere, celle
DE MAN(1888, pl. 17, fig. 4 ) pour Nucio. pfefferi = speciosa et de BOUVIER
(1915, pl. 4, fig. 2) pour Nucia speciosa beaucoup moins. Les figures
d'IHLE (1918) pour Nucui bouuieri (fig. 124) et pour Nucia modesto.
(fig. 125) ne portent pas de pattes ambulatoires. Mon specimen de N. mo-
desta ne possede que tres peu ce caractere : sur le merus de la 50 paire
le rapport de la largeur a la longueur du merus est de 4. Il me semble
que dans la sous-famille des Ebaliinae et pour le genre Nucui en particulier,
ce caractere ne doit etre considere que comme relatif et valable surtout
pour separer les genres de ceux de la sous-famille des Iliinae. J e pense en
particulier au genre Randallio: tres voisin; sur mon specimen de Randallia
qlam», le rapport de la largeur a la longueur du merus de la 50 paire est
de 7.
La separation de Nucia de Randcliia doit en effet retenir l'attention.
ALCOCK(1896) note que le specimen de Nucio. speciosa qu'il examine est
tres voisin des especes Randollia puetulosa. et Randallia lemellidentata de
WOODMASON(bien qu'il soit difficile, ecrit-il, de dire s'il s'agit bien dans
ce cas de Randallia telle que le genre est def'ini par STIMPSON); le specimen
de N. speciosa qu'il examine est en tout cas, ecrit-il, certainement "conge-
neric" avec la Rarulallio. g1'CrmdataMIERS. Cette tres juste remarque sur la
parente de forme a premiere vue tres etroite entre des especes de Nucia
et de Randallia. attire l'attention SUI' la necessite de mieux precise!' la
situation des 2 genres.l'un par rapport a l'autre. J'ai insiste ci-dessur sur
la sveltesse des pattes dans le genre Randallia comparativement a celles
du genre Nucio.; d'autres caracteres rattachent Ramdollia a la sous-famille
des Iliinae et Nucio. a la sous-famille des Ebaliinae.
Le s e s p e c e s dug e n re: DANA(1852) cree le genre pour Nucia
speciosa. MILNE EDWARDS(1874) cree Nucia tuberculosa, NOBILI (1906)
rapporte a Nucia, l'Ebalia pulchella MI~NE EDWARDS(1873) et IHLE (1918) •
,.
•
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note it ce sujet que si cette forme est une Nucia, on devrait egalement
rapporter au genre Nucio; l'Eba,lia miliaris MILNE EDWARDS(1873). IHLE
(1918) cree N. bouuieri et N. modesia. N. pfeffer-i DE MAN (1888) a ete
mise en synonymie avec N. speciosa. DE MAN (1888), en creant l'espece
sou-s le nom d'Eboli«, avait fait comparer son specimen par le Dr PFEFFER
avec le type de E. pulchella, dont il diff'erait ; mais il ne l'avait separe de
N. speciosa que par de tres faibles differences. ALCOCK (1896) citant
l'espece dans la faune des Indes en se ref'erant it HENDERSON(1893) emet
un doute sur la reelle distinction de cette espece de N. speciosa: Cependant
DE MAN (1902) signalant un nouveau specimen de Ternate, maintient
l'espece qu'il rapporte cette fois au genre Nucia DANA.NOBILl (1906) la
conserve egalement pour des specimens de la Mer Rouge. Mais BOUVIER
(1915) signalant un specimen de N. speciosa. de Port Louis (Ile Maurice),
examine les specimens de MILNE EDWARDS(1874) ; il les trouve comme ses
propres specimens identiques it la figure et aux descriptions de N. pfefferi
donnees par DE MAN (1888 et 1902) ; il met done cette derniere espece en
synonymie avec N. speciosa. IHLE (1918) le suit dans cette voie.
Les especes du genre sont donc:





? miliaris MILNE EDWARDS(1873)
Avant d'etudier Nucia niodesia, espece it laquelle je rapporte un speci-
men de la collection de l'Institut Oceanographique de Nhatrang, je donne
quelques indications sur les autres especes du genre.
DANA(1852) decrit Nucia epecioso. pour un specimen des Iles Sand-
wich, et MILNE EDWARDS(1874) signale l'espece en Nouvelle Caledonie.
Elle est signalee sous le nom de N. pfefferi it Amboine et it Ternate (DE
MAN1888, 1902), it l'Ile Maurice par HENDERSON(1893) et BOUVIER(1915),
dans la Mer Rouge par NOBILI (1906), aux iles Hawaii par RATHBUN(1906),
it la St. 127 du Siboga par IHLE (1918). Bien que les auteurs considerent
l'espece comme rare (12 specimens recoltes) , elle est la mieux connue du
genre.
MILNE EDWARDS (1874) cree N. iuberculasa pour un specimen de
4 mm de Nouvelle Caledonia. NOBILl (1906) signale 2 femelles de 8.5 mm et
7 mm de long de la Mer Rouge. RATHBUN(1906) des Iles Hawaii un male
et une femelle immature; le male de 2 mm; IHLE(1918) une femelle de
7 x 7.5 mm it la station 273 du Siboga (Pula Jedan) , One ne connait que
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ces 5 specimens. Mr DAWIDOFF(1952) la signale dans les especes de
brachyures qu'il a recoltees en Indochine. On ne doit pas confondre cette
espece avec Ebalia tuberculosa MILNE EDWARDSdiff'erente et que MILNE
EDWARDSavait d'ailleurs decrite sous le nom d'Ebalia granulata; je pense
que contrairement a l'habitude prise par les auteurs, on devrait retourner
a ce nom E. granulata.
N. pulchella a He decrite par MILNE EDWARDS(1873) sous le nom
d'Ebalia pulchella pour un exemplaire de G mm des Iles Viti. NOBILI(1906)
qui rapporte cette espece au genre Nucia, signale un male de 3.5 mm recolte
par Mr JOUSSEAUMEen Mer Rouge. On ne connait que ces deux specimens.
N. rniliaris decrite par MILNEEDWARDS(1873) sous le nom d'Ebalia
mdiarie pour un exemplaire de 6 mm d'Upolu (Samoa, Pacifique central),
n'a jamais ete retrouvee.
IHLE (1918) decrit N. bouvieri pour une femelle recoltee a la station
299 (Ile Rotti) du Siboga et une femelle de la Station 303 (Haingsisi) du
Siboga ; elle n'a jamais ete retrouvee. Le plus grand specimen avait 5 mm
de long sur 6mm de large.
N. modesta decrite par IHLE(1918) pour 3 specimens, un male et deux
femelles de la station 193 du Siboga (Sula Besi) , n'avait jamais ete retrou-
vee. C'est it, cette espece que je rapporte un specimen de la collection de
l'Institut Oceanographique de Nhatrang.
11 n'existe pas de cle de separation des especes de Nueia, autre que
celle de NOBILI (1906) n'interessant que 3 especes, En me basant unique-
ment sur les descriptions et figures des auteurs et done avec toutes
reserves, je propose la suivante:
1. Carapace nettement plus large que longue avec les bords lateraux
entre l'angle postorbitaire et le bord posterieur decoupes en 5 (ou 6)
dents triangulaires et des bosses dorsales principalement sur les
regions branchiales.
A. Region gastro-cardio-inteetinale de forme triangulaire fortement
separee par des sillons des regions branchiales . N. pulclietl«
B. Region gastro-cardio-intestinale tres legerernent marquee .
N. specios«
n. Carapace tres leg~rement plus large que longue et sans bosses dorsales
diff'erenciees autres que les regions, ni dents laterales tres marquees.
A. Carapace ovalaire a bord uniforrnement arrondi. N. tuberculosa
B. Carapace en forme d'hexagone irregulier a angles arrondis, les
bords lateraux marques et 5 ondulations . N. bouvieri
C. Carapace en forme d'hexagone regulier a angles arrondiset a pans
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Nucia modesta IHLE 1918 (fig. 5, 8 a, pl, 10 : 1, 2).
1918. Nucui modesta IHLE, Siboga Exped. 39 b2, T. 3 : 223, fig. 125.
D i a g nos e: Le cephalothorax a la forme generals d'un hexagone
plus ou moins regulier a angles arrondis; il est entierement couvert de fins
granules. Le front en vue dorsale est large et droit; le bord posterieur
du cephalothorax large fait a ses deux extremites un angle de 1200 avec
les bords posterolateraux 1). L'ensemble des bards lateraux est fortement
arque, avec un angle median obtus arrondi, sailant, a peu pres au niveau
du bord arr iere du merus des chelipedes,
La surface dorsale du cephalothorax est presque plate avec le relief
de ses regions apparent mais peu marque. La region intestinale globu-
leuse arrondie est la plus nette, et le sillon qui l'entoure est le plus
apparent; on distingue egalement la region gastro-cordiaque et, de part
et d'autre des regions gastrocardiaque et intestinale, les regions bran-
chi ales (les plus vastes) et les regions hepathiques; la region frontale
divisee en deux par un leger sillon longitudinal median, qui marque le
bord anterieur du front, est separee en arriere par un sillon presque
transverse, legerement oblique incline en arr iere et vers les cotes. Toute la
surface du cephalothorax est couverte de granules, ceux qui couvrent la
region frontale etant beaucaup plus petits et peu visibles a l'oeil nu.
Le bord du front en vue dorsale est droit, faiblement coupe dans l'axe
median; son bord anterieur est replie en dessous pour rejoindre la partie
anterieure du bord buccal. Vu de l'avant sa bordure anterieur, entre les
2 orbites (outre la legere inflexion medians correspondant au sillon dorsal
median) presente de chaque cote une deuxieme inflexion beaucoup plus
marquee correspond ant au bard de la lege antennulaire qui le souleve
legerement, Les bords des orbites arrondis sont garnis d'une rangee de
granules et ne montrent pas de trace des fissures habituelles, sauf la
coupure du canthus; celle-ci est fermee par la partie distale du deuxierne
article de l'antene grand et immobile; article qui en arriere forme
egalement le bord ventral de la cavite antennulaire.
Les bards lateraux du cephalothorax en forme d'arc sont arrondis sans
arete, mais portent cependant une petite dent a l'angle epibranchial : une
dent legerement plus grosse marquant le bord postero-lateral. Les angles
arrieres du cephalothorax sont nets; la couture pleurale est marquee.
Sur la face ventrale, la region pterygostomiale renf'lee est separee
en avant de la region subhepathique ; par un sillon, qui se prolonge en
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arr iere sur la partie ventrale de la region branchiale, ou il est marquee
par une rangee de granules situee dorsalement it la couture; il n'y a pas
de dent pterygostomienne.
Le bord de la cavite buccale est un plateau horizontal, qui en avant
est saillant et fortement bombe ; sa partie medians qui depasse de beaucoup
en avant la bordure pterygostomienne oblique et tres courte est rel eve en
une sorte de bee legerement repliee au sommet vel'S la caverne buccale et
divisee par un sillon median, si bien qu'elle forme un bec bifide, dont
les deux dents apparaissent nettement lorsqu'on regarde l'animal en vue
ventrale. Dans le merne plan sagital se trouve le bord lateral des
operculum, le bord anterieur pterygostomien rencontre le bord lateral
pterygostomien sans former cependant de dent saillante. Les exopodites
des 30 maxillipedes s'avancent beaucoup moins vers l'avant que les mero-
podites et n'atteignent pas le bord pterygostomien ; ils sont couverts de
granules, comme le sont les parties laterales des ischio et meropodites;
les bords medians de ces deux derniers articles etant it peu pres de la
meme longueur.
Les chelipedes sont couverts de granules, particulierement les merus;
sur ce dernier article les granules sont d'ailleurs nettement plus gros.
La paume est legerement renflee ; son bord superieur d'une longueur egale
it la hauteur de la paume est droit, tandis que le bord inf'erieur est con-
vexe; la face interieure de la partie inf'erieure est presque lisse tandis que
sa face externe et superieure est couverte de granules. Le bord superieur
du dactyle est courbe; les deux doigts ne portant que quelques lignes de
petits tubercules sur leurs faces internes. Sur le male, le doigt immobile
porte pres de sa base une dent triangulaire, les bords du dactyle portant
un leger creux correspond ant ; le dactyle porte une grosse dent isolee, plus
ou moins arrondie, en arriere de la dent triangulaire du doigt immobile.
Pour le reste les bords internes des doigts sont finement denteles et
lorsqu'ils sont fermes ne se croisent presque pas l'un sur l'autre. Les
periopodes sont minces et ont des meropodites lisses, portant trois raies
longitudinales et de tres petits granules, visibles seulement it un tres fort
grossissement; le dactylopodite est droit avec quelques soies rares.
La formule abdorainale du male est 1 + 2 + R + 6 + T. Les 10 et 20
segments sont tres courts, le 30 porte une paire de tres forts renflements.
La formule abdominale de la femelle est 2 + R + T; le sillon entre le 30
et 40 segment est tres apparent, mais les deux segments sont soudes ; les
20 et 30 segments portent de fines granulations, le reste de l'abdomen est
lisse; ses bords sur la femelle sauf ceux du telson sont marques par une
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particulierement ceux du telson. Le telson a une base large; la largeur
de sa moitie proximale diminuant tres rapidement tandis que celle de sa J
moitie distale ne diminue que tres peu jusqu'a l'extrernite qui est arrondie'J
Sur la femelle, la bordure externe du plastron sternal tres etroite es't'"
marquee par une rangee de granules; anterieurement ce plastron sternal
presente une large echancrure ou vient se loger le telson de l'abdomen.
Le plastron sternal visible ne porte aucune trace des sutures des segments
qui le forment.
IHLE (1918) signale un dimorphisme sexuel: sur la femelle 1° les
chelipedes sont plus courts: leur longueur est 1% celle du cephalothorax
(elle est 1% celle du cephalothorax sur les males), 2° la paume du chelipede
est moins forte, 3° la grosse dent a la base du doigt immobile et celle
proximale du bord du dactyle manquent. Mon specimen, une femelle, ne
possede pas ces dents; un tableau rapproche les mensurations de mon
specimen de celles donnees par IHLE, avec lesquelles elles concordent.
Mensuration en mm
IHLE 19115 SER,ENE
c! I <;: r+
Longueur du cephalothorax 4.25 3.75 4.00
Largeur " " 4.25 3.75 4.30
Longueur des chclipedes 7.00 5.00 5.00
Longueur du bord superieur de la
paume du chelipede 1.50 1.00 1.00
Longueur du dactyle du chelipede 2.00 - 1.20
•
Sur le vif, la couleur d'ensemble est brun pale sur la face dorsale;
la region f'rontale et une ligne transverse dans la region intestinale etant
plus foncee ; cinq taches arrondies plus claires, deux petites anterieures
de part et d'autres de la region gastrique en arriere du front, deux
plus grandes laterales sur les regions branchiales, une mediane poste-
rieure sur la region cardio-intestinale ; a la loupes les tubercules etaient
selon la region a laquelle ils appartenaient de teinte nettement diff'e-
rentes; sur les regions claires ils etaient terre de sienne brfilee pale,
sur les regions foncees ils etaient marron tournant au violet. Les paumes
des chelipedes tirant sur le bleu; les carpus et merus (partie distale)
etaient comme la surface dorsale du cephalothorax ; les doigts et la partie
proximale du merus blanc; les periopodes bleauatres avec une tache ocre
".(
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a l'extremite distale des merus, les soies des dactyles jaunatres, Toute la t\I
face ventrale gris brunatre claire.
D i s c u s s ion: IHLE (1918) a donne le nom de modesta a cette espece
a cause de la simplicite de la sculpture de son cephalothorax ; notant
qu'elle s'eloigne quelque peu du type Nucio. (j'ai signale plus haut la
sveltesse des periopodes) ; i1 la diff'erencie de N. tuberculosa, dont elle est
tres proche, par 10 le cephalothorax plus aplati et portant de plus petites
granulations, 20 la plus grande longueur 'et la forme des chelipedes,
30 la forme et la longueur des doigts, 40 par les exopodites des 30 maxil-
lipedes courts et n'atteignant pas en avant le bord pterygostomien,
Mon specimen correspond exactement aux caracteres de la description
de IHLE, que ma diagnose complete pour de nombreux details.
IHLE (1918) cree l'espece pour 3 specimens, un male et 2 femelles de
la station 193 du Siboga (Sula Besi); le specimen de la collection de
l'Institut Oceanographique de Nhatrang a ete drague le 3 Fevrier 1953
sur un fond de sable vaseux de 11 a 12 m par le bateau de l'Institut
Oceanographique de Nhatrang (SERENE, recolteur) , au face de la pointe












Randallia STIMPSON,Journ. Boston Soc. Nat. Hist. 6 : 471.
STIMPSON, Proc. Boston Soc. Nat. Hist. G : 85.
MIERS, Challenger Exped. Brachyura 17 : 316.
ALCOCK,Journ. Asiat. Soc. Bengal 65, part 1, N° 2 : 191.
ALCOCK, Deep-Sea Brachyura Investigator : 25.
DOFLEIN, Valdivia Exped. Brachyura G : 42.
IULE, Siboga Exped. Brachyura 39 b2 : 245.
SCUMIDT, Calif. Univ. Public. Zoo!. 23 : 187.
SAKAI, Sci. Rep. of Tokio Bunrika Daigaku 3, SlIPPJ. N° 2 : 131.
RATHBUN,Unit. Stat. Nat. Mus, Bull. 166 : 171.
D i a g nos e: Le cephalothorax est circulaire et convexe, presque
globulaire; les bords lateraux regulierement arques. Le front etroit et peu
projete en avant, son bord anterieur etant concave; il est ordinairement
largement bidente et s'enfonce en des sous au niveau du bard frontal de
la caverne buccale; l~ regions subhepatiques et pterygostomiennes sont
convexes et gonflees vel'S l'exterieur, augmentant l'apparence creuse et
trapue du front. L'intervalle vertical entre les orbites et le bord de la
cavite buccale est remarquablement large. La surface de la carapace est
typiquement couverte de granules vesiculeux ou pustuleux, mais qui
parfois ne sont visibles qu'a la loupe. Les regions sont ordinairement, mais .'
pas touj ours distinctement, separees par des sillons; le bord posterieur.
,.
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est generalement mais pas toujours arrne avec de petites epines ou des
lobules petaloides ou des tubercules.
Les orbites tres petits et subcirculaires sont assez imparfaits; leur
bord superieur est prof'ondement emargine ; le hiatus interne est large et
les 3 sutures sont distinctes; il y a quelque fois des fissures sur le bord
superieur externe. Les antennules sont repliees obliquement; leur article
basal formant parfois un opercule pour la fosse antennulaire, c'est le cas
d'apres ALCOCKdans une des especes indiennes. Les antennes tres dis-
tinctes sont etroitement logees dans les hiatus internes de l'orbite.
La caverns buccale est triangulaire quelque peu allongee. Les exogna-
thes ne sont pas dilates et leur bord externe est presque droit; le merus
de l'endognathe est triangulaire et a environ les % de la longueur de
l'ischium mesure sur son bord interne. Les chelipedes sont massifs, mode-
rement epaissis et de longueur moderee ; les doigts sont robustes, environ
aussi longs que la paume, qui n'a pas beaucoup, mais a ordinairement
beaucoup moins, de la moitie de la longueur de la carapace. Le merus est
subcylindrique, la paume compressee, Les pattes ambulatoires sont mode-
rement allongees, les articles non dilates; les dactyles styliformes.
Bien qu'il y ait comme d'habitude, quelques fusions des terga abdomi-
naux, souvent les sutures n'en sont pas encore entierement fermees, comme
c'est le cas dans la plupart des autres Leucosidae.
D i s c u s s ion: La meilleure diagnose du genre est celle d'ALCOCK
(1896) que RATHBUN(1937) reprend. Si l'on rapproche cette diagnose de
celle donnee par IHLE (1918) pour Nucia, on voit que les deux genres ont
diff'erents caracteres communs et qu'ils couvrent en se referant aux carac-
teres de la sous-famille des Iliinae, parrapport a ceux de la sous-famille
des Ebaliinae, de porter une speciale attention pour Romdallia aux deux
caracteres suivants: 1° extremite de la caverne buccale non prolongee
en avant des extremites anterieures de la region pterygostomienne,
2° chelipedes longs avec des doigts longs et minces et des paumes renflees,
Or ces deux caracteres ne sont pas toujours tres nets comme c'est le cas
pour R. glans.
DOFLEIN(1904) note que les especes du genre decrites par diff'erents
auteurs, le sont insuffisamment pour qu'on puisse parfois se faire une
opinion; le travail d' ALCOCKlui parait artificiel par man que de material
et d'observations. IHLE (1918) note que sur les especes qu'il a etudiees
"Ies antennules sont transverses (elles sont obliquesd'apres ALCOCK), le
2° article de l'antenne n'atteint pas le septum antennulo-orbital, l'hiatus
orbital est large, le lobe infraorbital est bien developpe, le bord ptery-
gostomien anterieur est a peu pres dans le me me plan transverse que le
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Fig. 5. Nucia modesta IHLE 1918, face dorsale et face ventrale (E. 21.750), ? de
4 X 4.3 mm. A. schema du telson.




















Pour etendre la cle de determination des especes indiennes d' ALCOCK
(1896), a toutes les especes Indo-pacifiques, il faudrait y ajouter: R.
gramdosa MIERS, R. gilberti RATHBUN,R. distincta RATHBUN.RATHBUN
(1937) a donne une cle des especes americaines.
Avant d'etudier R. glans a laquelle je rapporte un specimen de la
collection de l'Institut Oceanog raphique de Nhatrang, je donne un rapide
apercu des autres especes Indo-pacifiques. R. granulata MIERS (1886)
decrite pour un male et une femelle adulte et trois jeunes males des iles
Fidji, n'a jamais He retrouvee ; le plus grand specimen a 26 mm de large
et de long. R. pustulosa WOODMASON(1891) est cree pour des specimens
recoltes dans la Mer Adaman par 402 metres de fond et dans la Mer des
Laccadives par 782 metres de fond au large de la cote de Travancore;
le plus grand specimen ayant 31 mm de diametre. ALCOCK(1896, 1899)
donne une bonne diagnose, mais semble ne signaler que les specimens de
WOODMASON.DOFLEIN (1904) dans les recoltes du Valdivia signale une
femelle de la region des Iles Nicobar, une autre femelle et deux jeunes
de la cote Orientale d' Afrique, le premier recolte par 296 m de fond, le
second par 977 m. IHLE (1918) signale un male dans les recoltes du Siboga
(St. 90 : 10 17' 5" N, 1180 53' Ovest) dans le centre Pacifique par 281 m
de fond.
R. lamellidentata WOODMASON(1891) est decrite pour des specimens
dragues par 350 brasses de fond dans la mer Adaman par l'Investigator;
le plus grand specimen ayant 16 a 17 mm de long et i8 mm de large. Ce
sont ces mernes specimens qu' ALCOCK(1896 et 1899) signale.
R. eburnea ALCOCK(1896) est decrite pour des specimens recoltes par
30 brasses de fond au large des iles Laccadives; le plus grand specimen
ayant 14 mm de diametre. IHLE (1918) signale 13 specimens recoltes a 3
stations du Siboga sur des fonds entre 90 et 140 m dans la region des
Molluques. SAKAI(1934 et 1937) signale 36 specimens de diverses localites
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du J apon, recoltes sur des fonds de sable et de debris coquillers de 30 it
150 m, le plus grand specimen ayant 13.7 mm de large et 13.5 mm de long.
R. lanata ALCOCK(1896) est decrite pour des specimens recoltes dans
la mer Adaman par 30 brasses de fond. IHLE(1918) en signale 7 specimens
recoltes par le Siboga dansla region des Molluques et de la Mer de Banda.
SAKAI(1935 et 1937) signale une femelle jeune de la baie Sagami (Japon)
recoltee par 50 m sur un fond de sable et coquilles.
R. pustulilabris ALCOCK(1896) est creee pour de nombreux specimens
recoltes entre 15 et 40 brasses de fond sur la cote Malabar, le Nord des
Iles Maldives et aux Iles Mergui; cette forme avait primitivement ete
decrite par ALCOCKet ANDERSON(1894) sous le nom de Leucosilia granulosa.
R. glans ALCOCK(1896) est decrite pour des specimens de la mer
des Adamans recoltes par 50 brasses de fond.
R. gilberti RATHBUN(1903) est decrite pour de nombreux specimens
provenant de la region des Iles Hawaii.
R. distincta RATHBUN(1908) a He decrite aussi pour de nombreux
specimens provenant de la region des Iles Hawaii.
Sur ces 9 especes Indo-Pacifiques (les 8 autres etant americaines) ,
5 n'ont jamais ete recoltees que par leur decouvreur.
Randallia glans ALCOCK(fig. 6, 7b, pl. 10 : 3, 4).
1896. Randallia glans Ar.cocx, Journ. A.S. Beng. 65, part 1, N° 2 : 195.
1918. - IHLE, Siboga Exped. 39 b2 : 248.
D i a g nos e: La carapace globulaire est densement couverte de petits
granules vesiculaires; mais sur le male elle parait ordinairement lisse
et polie it l'oeil nu, etroitement ponctuee It la loupe; sur la femelle, les
granules sont souvent visibles it l'oeil nu. Les bords de la carapace sont
lisses et pleins et presentent un noeud antero-lateral large et peu profond,
entre les regions branchiales et hepathiques ; ces regions etant toutefois
assez mal definies. Les autres regions de la carapace le sont encore moins;
cependant la region intestinale forme une convexite particulierement lisse
qui saille au-dessus de l'ensemble fortement renflee de la surface supe-
rieure du cephalothorax ; cette saillie en vue antero-dorsale se detache
nettement sur le bord posterieur de la carapace, .qui est droit et assez
etroit ; les extrernites laterales de ce bord posterieur forment avec les
bords lateraux un angle arrondi obtus (150°); les bords lateraux tres
arrondis sont tres convexes entre le noeud antero-lateral (separant la
region hepathique et qui est au niveau du bord anterieur du merusdes
chelipedes) et un leger noeud postero-lateral pres de leur extremite poste-
rieure.
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Le front etroit presente une profonde et large depression mediane qui
donne a son bord anterieur un aspect bidente ; les extremites des dents
paraissant legerement prolongees et retournees vers l'exterieur, C'est le
developpement particulierement grand de la fosse antennulaire qui soul eve
le bord du front et yetend en cepoint au dela de l'orbite. La region
frontale dorsale bien marquee est separee posterieurement du reste de la
carapace par un leger sillon peu profond; celui-ci se prolonge de chaque
cote pour au dela des orbites se diviser en deux branches, qui circonscri-
vent la region hepathique et atteignent les bords de la carapace ou elles
marquent deux inflexions, l'anterieure plus legere que la posterieure, Le
front est recourbe ventralement, mais son bord n'atteint pas le bord ante-
rieur du peristome qui est remarquablement efface; l'espace entre le bord
frontal et celui du peristome etant une plage sans relief.
La region pterygostomienne tres renflee est coupee par un sillon qui
separe sa partie anterieure de sa partie laterale ; un autre sillon efface
separe la region pterygostomienne en avant du lobe suborbital et en
arr iere de la region subhepathique ; ce sillon qui marque le bord anterieur
de la region pterygostomienne aboutit anterieurement a peu pres an
niveau du bord anterieur du peristome. Ce sillon de merne qu'il donne en
arriere une branche qui coupe en deux la region pterygostomienne, donne
en avant une branche qui entoure lateralement le lobe suborbital.
Le hiatus orbitaire tres large est en partie comble par le 2° article
basal des antennes et communique avec la fosse antennulaire. Les antennes
sont legerernent obliques presque transverses. Les maxillipedes externes
sont comme la carapace lisses et polis a l'oeil nu sur les males, un peu
plus granuleux sur les femelles.
Les chelipedes sont robustes; leur longueur est un peu moins de deux
fois la longueur de la carapace (rapport I:); ils sont tres densement
couverts de granules vesiculaires, nettement visibles sans loupe partlcu-
lierement sur les merus ; les doigts sont forts, aussi longs que la main; la
longueur de cette derniere est un peu moins de la moitie de la longueur de
la carapace. Les bords superieurs et inferieurs de la paume (propodus) sont
presque paralleles, presentant une legere convexite mediane et deux legeres
concavites anterieuresset posterieures. Les autres periopodes sont minces,
lisses et assez longs; les dactyles portent quelques soies rares; la longueur
des periopodes (specialement des merus) diminue de la deuxieme a la
cinqieme paire.
Sur l'abdomen des males, les segments 3, 4 et 5 sont fusionnes, mais
sont reconnaissables cependant; le sixieme a un fort denticle terminal. Sur
l'abdomen des femelles, les segments 4, 5, 6 sont soudes en une capsule
t,
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Fig. 6. Randaliia glans ALCOCK 1896, face dorsale et ventrale (E. 19.122), ? de
7.6 X 6.8 mm. A. schema du telson.
,.
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ovigere remarquablement arrondie; le telson est tres petit. Le plastron .-
sternal visible est tres etroit et les sutures des diff'erents segments qui
le forment sont nettement marquees; la depression du bord anterieure ou
se loge le telson est tres etroite.
La couleur du specimen (femelle) sur le vif etait de teinte generals
orange pale marquee des points rouge brique semblant correspond re it
••





R. SERENE: Brachuures (Leucosidae) de l'Indo-Pacifique. 4'97
des granules vesiculeux plus gros; la disposition de ces taches colorees, et
done de ces granules est symetrique par rapport a l'axe median; la region
frontale en est depourvue ; deux bandes longitudinales assez larges, mais
irregulieres, entourent de part et d'autre la region gastro-cardiaque ; une
autre bande beaucoup moins reguliere et moins dense court sur les regions
branchiales longitudinalement entre la region hepathique et le bord poste-
rieur, se reunissant en avant et en arr iere aux bandes deja signalees ; la
bosse de la region intestinale est blanche a leger reflet bleu et absolument
lisse; sur le vivant, sa tache claire ressort tres fortement sur l'ensemble
orange rouge de l'animal. Les merus et carpus des chelipedes sont de meme
teinte generals que la carapace avec egalement quelques taches de couleur
brique; la main est blanchatre avec deux bandes transverses incompletes
tres peu marquees de granulation orange; il y a une tache orange a
l'extremite des merus des periopodes et les soies des dactyles des perio-
podes sont aussi oranges. Sur la face ventrale, chelipedes, merus des
periopodes et carapace sont roses et lisses; l'abdomen est bleu avec une
large bande longitudinale blanche; a la suture des segments correspondent
au contraire des bandes transverses bleues fence, qui sont interrompues
au niveau de la bande longitudinale blanche.
D i s c u s s ion: Le specimen de l'Institut Oceanographique Nhatrang
correspond exactement aux caracteres de la description assez sommaire
d'ALCOCK (1896), que ma diagnose complete pour de nombreux details.
IHLE (1918) note, sur le specimen femelle qu'il examine, que les sutures
entre les segments de l'abdomen formant le receptable ovigere restent tres
visibles; sur mon specimen, on les distinguait particulierement a l'etat
vivant, et elles m'ont aide a determiner la formule abdominale de mon
specimen 1 + 2 + 3 + R + T, alors que d'apres ALCOCK, "R" correspond
aux segments 3, 4, 5, 6. Sur mon specimen comme note par IHLE (1918),
c'est le 2° segment du receptable ovigere (segment 5) qui est le plus long.
Des quelques dimensions (en mm) donnees par les auteurs, je rap-
proche les principales de mon specimen.
__ AO_L_C_O_CK'I_I_8_~_6_1IHL~ 1918 r-SERE~E Hi53
c
Largeur carapace 8.00 7.60
Longueur carapace o.oo 7.50 5.50 6.80
Longueur ext. propodus chelipede 1.7G 2.60
Largeur " "
1.25 1.60
Longueur dactyle " 2.25 3.00Espace interorbital 1.60
Largeur de l'orbite 0.70
IHLE (1918) ecrit que l'espece se rapproche du genre Nucia par 1°)
sa granulation assez marquee, 2°) la taille relativement courte de ses
chelipedes, 3°) l'avancee a peu pres au meme niveau du bord anterieur
buccal et du bord anterieur pterygostomien. Je note qu'elle est separee
en particulier de Nucia modesta par: 1° une granulation nettement moins
marquee, 2° des chelipedes nettement plus long; leur longueur est sensi-
blement la merne (un peu plus) que la largeur de la carapace dans N. mo-
desta, elle est un peu plus d'une fois et demi celle de la carapace dans
R. glans, 3° le bord anterieur du peristome efface et separe du bord frontal
par une plage sans relief, alors que sur N. modesta, la jonction du bord
anterieur du peristome et du bord frontal est marque par un bee saillant,
4° la region pterygostomienne coupee par un sillon en une partie inte-
rieure et une partie laterale, 5 ° un lobe infra orbital bien circonscrit, 6 °
un hiatus orbitaire plus ouvert et communiquant avec la cavite anten-
nulaire.
R. glans parait tres proche de R. pustulilabris par 1° le sillon dorsal
postfrontal qui separe de chaque cote la region hepathique de la region
branchiale et marque d'un creux le bord antero-lateral de la carapace,
2° la region intestinale lisse et convexe (conique sur les jeunes). Mais
R. glans ne presente pas de trace de dent epibranchiale sur les bords
lateraux de la carapace, comme R. pustulilabris et le relief des regions
de sa carapace est beaucoup moins marque.
His tor i que: ALCOCK(1896) decrit l'espece pour deux specimens
un male de 6 mm de diametre et une femelle ovigere de 7.5 de long et 8 mm
de large, trouvee dans la mer Adamans par 90 metres de fond. IHLE (1918)
signale une femelle de 5.5 mm du Borneo Bank (St. 77 du Siboga).
Le specimen de l'Institut Oceanographique de Nhatrang est le quat-
rieme que l'on recolte : il a ete drague le 17 Avril 1951 a 300 m au Sud de
l'Ile de Hon-Mai par le bateau de l'Institut Oceanographique de Nhatrang
par Me MARCHEMARCHADsur les fonds de 30 a 35 m.
L'espece n'avait encore jamais ete figures .
•
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Actaeomo1'pha mOTum Ar.COCK 1896.
1. face dorsale frontubaisse /'
2. face " "releve ('3. face ventrale ) male de 5 mm de long (E. 18.(37),
4.. partie buccale
face dorsale front abaisse <
face ventrale 5 femelle de 7 mm de long (E. 18.840),
cinquieme paire des pattes ambulatoires, male 5 mm de long (E. 18.(37) ,
chelipede droit face interne, femelle 7 mm de long (E. 18.849) ,
.gauche" " ,( 'I d r.: d I (E 186"7)droit face externe.] ma e e 0 mm e ong s. . u •
5.
PI. 8
Oreophorus (Oreophorus ) ruttosus STIMPSON 1858.
Femelle de 13 mm de long et 19.5 mm de large (E. (11) :
1. surface dorsale de la carapace front abaisse,
2. releve,
3. " ventrale de la ca~apace,
4. chelipede gauche (face. interne),
5. region buccale,
6. cinquieme patte ambulatoire,
7. chelipede droit (face extern e) .
PI. 9
01'e01Jhol'US (Oreopliorus ) patella ALCOCI( 1896.
Male de 7.5 mm de large et 6 m111de long (E. 18,(35) :
1. face dorsale du cephalothorax (inclinee en avant),
2." " (en arriere) ,
3. face ventrale,
4. region buccale,
5. chelipede gauche (face interne),
6. " droit (" externe) ,
7. cinquieme patte ambulatoire.
PI. 10
1. et 2. Nucia modcsta IIILE, '? de 4.0 X 4.3 mm (E. 21.750),
3. et 4. Randallia glans ALCOCI(, '? de 7.6 X 6.8 mm (E. 19,122).
,.
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